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LA COMPAGNIE DIMPRIMERIE DE QUEBEC.

u * v

Eacjre trois co ntes
Enleies u reincmi

Lo drapeau liberal arbitré 
sur des forteresses 

conservatrices
An dam eitrüniitâs du 

Dominion
VIVE LAURIER!
A 9 h. hier .soir, nous recevions 

la déj.6che qui suit
Wiuuif cg, 21 ri.

Au Soltil,
Qacboc,

Jmiiietoii tst éiu ici contra (outes les 
(01 ces combinées ri»'» conservateurs et 
d< a prohibiiumiiist's par une iiiajohlé 
dVnvirou 1200. Le Dr Rutherford «at élu 
à M.u-Ron.iid par une rnijorité (4111 est 
muiuiermut de â09 cl qui attuiiuiia prob.» 
bicineul TOO.

Quelques minutes plus tard, 
nous recevions cette autre dépê­
ché :

Charlottetown, 27 avril
Le Soleil,

Québec.
Perry, libéral, a jusqu’à prér-ent 7 de 

majorité a \\ es’ Pi nce. Mais nous n’avotts 
puMincore r q i les iai»port« du troL pubs.

Ces nouvelles <le sources parti­
culières sont confirmées ce matin 
par les dépêches adressées a la 
presse associée.

]>a majorité exacte du candidat 
libéral à Winnipeg est de 11‘‘2.

A Macdonald, ia majorité du 
candidat libéral choisi par la con­
vention est jusqu'à présent de 5DD, 
mais il reste encore six poils à con­
naître qui porteront probablement 
cette majorité à 700.

Le candidat libéral est aussi 
élu, à West Prince, lie du Prince 
Edouard par une majorité de plus 
de 100 voix.

Ce résultat est tout simplement 
renversant. En effet, comme nous 
le faisions remarquer hier, chacun 
de ces trois comtés avaient élu des 
conservateurs par de lortc? majo­
rités, le 23 juin dernier.

Cette reaction extraordinaire 
prouve de toute évidence que le

fK*uple do ce pays approuve la po- 
itique du parti libéral au fur et à 

mesure qu elle ho développe.
Les comtés de Cornwall et Stor­

mont, lionaventure et Wright 
avaient acclamé lo règlement sco­
laire comme une mesure de répa­
ration, de justice et do paix.

Les comtés de Winnipeg, Mac­
donald et West Prince ont tenu à 
leur tour i\ manifester la satisfac­
tion produite par tout le pays par 
le nouveau tarif annoncé au pays 
jeudi dernier.

Comment ce courant irrésistible 
du sentiment populaire, en faveur 
de la cause libérale, pourrait il ne 
pas se faire sentir dans notre pro­
vince f 11 landrail être insensé pour 
ne pas prévoir que le 11 mai pro­
chain la province de Québec so 
ralliera aux provinces «'Durs clans 
ce témoignage éclatant de con­
fiance dans la direction du parti 
libéral.

Voici quelle est aujourd'hui la 
force respective dos partis aux 
Communes.

Libéra us*........................ 12‘J
Con. ervateurs.............. b2
Indépendants............... 2

212
La majorité du gouvernement 

Laurier serait donc do 4*) contre 
le-* conservateurs et le* indépen­
dant* réunis, e t de 4‘d dan * le en i 
où les indépendants voteraient 
avec le gouvcmemcî t.

Ces deux indé|>endsnt«* sont M. 
Dalton McCarthy (N ut h 
et Stubbs p Hide.edj.

Parmi les l2ô quê noua ein#-ons 
oomiiie ministériels, se trou vont 1

ns, Douginas (East Assmt- 
, Hoger^<.Fi oi;tcnac). Toi mie 
t Bruce)-, et Pet tel (Prinre 
arci).
sont ainsi classés parcequ’ils 
ié nommés candidat»* par des 
rntiens libérale- et élus par

les libéraux,
Si, toutefois tous le* patrorvs «e 

tournaient contre le gouvciiu ment 
pour se joindre aux cofteervateuri 
et aux indépendai.U, m #.uc «l uis 
ec chs la majorité du gouverne­
ment Laurier contre ce* troit fnc- 
Iîods réunioe seieît de 87.

Mais on pe.Tt dire que Ia n;njo 
rîU du gouve:ueii«oui aut Coin* 
m une-* est atijoui J’Lui de 40.

COM PIETONS I/O R( i A NI SA T ION

A L(KUVRE AVEC É\K|{<;IE

Ln pial .1.* (plain1 de castor

T.es ren«< ipit'unent' qui nous arrivent de toutc j les parties île la 
province ne luirent au- in doute sur le résultat de- élections du 11 
Liai Le sentiment populaire est tout â fait favorable aux lib* r;m\ 
dont les candidat- marchent de succès en succè-. Pour employer 
une expression vulgaire, le vent est dans nos voiles."

Profitons d»* ce bon vent et pré parons la voile. Redoublons d'ae- 
I tiuité et d'énergie atin que le résultat du 11 mai ne soit pu- seule 
| ment une victoire, mais lu répétition du 21 juin, cVst-à-dire un 

écrasement en règle.
Pour cela, il faut que les candidats donnent l'exemple eu com­

plétant immédiatement leur mite en candidature, de faoon à ce que 
lundi au plus tard, tous leurs papiers et leurs dépôts soient entre les 
mains des officiers rapporteurs, il est toujours dangereux d'attendre 
au dernier moment pour régler tous ces détails.

Que les candidats choisissent sans retards leurs agents et leur* 
représentants dans les bureaux de votation. Qu'ils voient soigneuse­
ment à ce que ces derniers soient hi» n renseignés sur ce qu'ils ont à 
faire et qu'ils soient munis des extraits de la loi indiquant leurs 
devoirs et leurs pouvoirs.

Tous ces détails réglés, les candidats peuvent ensuite se livrer 
avec leurs chefs d’orgnni*ation pour contrôler les listes, sur veil h i 
leurs gens et voir à ce qu'ils soient tous au po.-te au temps voulu. Il 
faut aussi surveiller avec soin les menées îles adversaire* et empè- 
chor qu'ils ne fassent de la blague par promeases ou fausses repré­
sentations.

Braves amis, tout cela demande de l’ouvrage, du trouble et dans 
bien des cas clés sacrifices ; mais le succès est à ce prix. Ne vaut il 
pas la peine de se donner un peu de trouble, de s’imposer quelques 
sacrifices pour se débarrasser des “ taxeux et de leurs taxes /

Noblesse oblige : Nous dérogerions, nous baisserions dans l e* 
time de nos concitoyens des autres provinces si. après notre brillant 
exploit du 23 juin, nous allions nous endormir *ur nos lauriers «*1 
laisser les “ taxeux " maîtres du terrain. Avance ou recule, telles 
sont les alternatives entre lesquelles nous avons à choisir.

Nous faisons particulièrement appel au dévouement et à l'éner­
gie «le nos amis du district de Québec. “ («ens de Québec, écrivait, 
hier, notre correspondant de Montréal, nous pouvons vous dire que 
nous espérons cette fois faire aussi bien que vous, le 11 mai pro­
chain. ’ Relevons le gant, afin que, si nos amis de Montréal réali­
sent leurs espérances, M. Flynn ne revienne pan même avec une 
garde de caporal de la grande bataille du 11 mai. Dans notre dis­
trict, los castors ont fait deux points \ la partie du 23 juin ; faisons 
leur faire capot ou vilaine à celle du 11 mai. Nous le pouvons si 
nous le voulons énr rgiauement.

Travaillons, organisons, et la cabane déjà avariée des castors sera 
facilement démantelée.

A 1 oeuvre sans relâche, sans merci, et le 11 mai au soir nous 
servirons M Marchand un beau plat de queue de castor

Ce qu’ils ont fait
CE QUE FERA M. MARCHAND

ÉCONOMIE DE $309,000 A $500,000

QUEBEC ET OTTAWA

Marchand l'Irmiiiie de ia situation

Depuis quelques seniainoe, Le Sol.En. n fait voir dans toute sa 
triste nudité l'o uvre des cafarde qui noue gouvernent depuis ein<j 
une, .après B’étre emparés du pouvoir par la diffamation, lo men­
songe ei la calomnie.

Qu’ont ils fait do leurs promesses d’économie dans Fad ministra­
tion ?

Qu’ont-ilfi fait do leurs promesse^ de ne pas imposer de nouvelles 
taxe.=, de ne pas augmenter le* charges qui pesaient sur le peuple ?

Qu’ont-ils fait de leurs promesses de ne pas augmenter la dette 

de la provim <* ?
Ce qu’ils ont f.iit ?............. Ils ont audacieusement violé toute*

ces promesses ; ils *e sont effrontément moqués des engagements so­
lennels au ils avaient pris cuver» l éleetorat.

Quel est 1 homme impartial et sensé qu’ osera le nier ?
Us avaient ausri promis l'honnêteté dans l'administration.
Qu’ont ils fait de cette promesse ?
Ils Font violée comme les autres, même plus que les autres.
La concussion et la simonie ont été érigées en Hystème, la caisse 

publiqus a été mise en taille régulière, à tel point que les faiseurs 
ont fini per s’in-leiler jusque dans le* bureaux des ministres pour 
pratiquer l<rir criminel négoce Aussi le passage de ces gens-là au 
pouvoir nV-t il été qu’une série continue de brigandages administra­
tifs Le» scandale4 se comptent à la douzaine :

Scandale de l’Asile de Beauport ;
Scandait de l'emprunt de Pari» ;
Scandale du palan de justice fie Montréal ;
Scandale YaiÜàies :
Scandale Charîebois ;
Scandale do» «t;bride* de chemina de fer ;
.Scandale «le IVvp< rition de Chicago ;
Sandale dti arpentages Sullivan, Roy, etc., ;
Scandale Ouîreet- Chapais ;
Scandale Chassé-Atkfnaon ;
Scandale ('hasaé-Leftbvre ;
Scaudaloi dan* l adminutnition de* crédit» pour l'agriculture ;
Scandales dans les manipulations du fond** ae pension ;
Scandales dan» la concession dos limites à bois. 

co n'est pat tout I
EitfUuro de la province de Québec, n êtea-vous pas d'avis qu'il 

i ettUmj* de mettre fui au régime dont le dossier est chargé de 
toute* ces abominations ?

JaiC. ais vous n avti eu plus belle occasion. En face de*» hommes 
qui oui connais tonif* cet monrtruotUv* Fivnn Pelletier, Nantel, 
Beaubien #1 conforte—eves Dion M Marchand, dont le nom 
•t le passé tout i ia fois uu programme et une garantie

l^ant être diaaap^rée, la situation est telle, qu elle exige au timon 
des attire* une n\aiQ form#, ur. homme assez patriotique et assez 
oowagea* diralnaer la dépense hf;n de l’harmoniher avec le 
revenu, peu: iiminuer ire h;xes afin de soulager le peuple d une 

partie des impOta uni l'écra-ert.
OW le programme ai M Marohand. i.* grande œuvre à Faccoin- 

nllaaament de laquelle li oonvie tous les fjomr:i«s qui ont a -->ez de lar­
geur de vue pour meure les intérêts du pays au-dessus des mesqui­
ne! uemûdiratlor.î de parti.

BURBA.UX : 9302 Cm* Là Uï.itvji*. 3 h « i )• Till f,

Il faut de l'économie i l admini-tration .,
M Marchand va ••u fain* «•i1vcs> et ctuitic tous, sam* * up<‘r 

d’autres conridérutions q : • cl <• de la restauration de* finatic* » et
*iu dégrèvement les charges oui p -ci.t sur le peuph Sans raiutc 
et sans faiblesse, il va retuinclier impitovableinent tout ee qui n'o-t 
pas absolument indispei’.- d * • t d. .s , rit •• ivre «!'« momiage admi­
nistratif, nous sommes en uu -ure d'alfirnn r qu'il s» m appuyé cor­
dialement, secondé par tout le parti libéral, surtout par-es candi­
dat» qui, du premier au dernier. sont engagés sur ce point - an» 
réserve et sans ré license

Outre le sentiment du é v «ir. du re-p.vt d«‘ la pi;"ô d.imiée, 
les liht raux ont une raison purth uli< r*‘ ti»1 se ncntier ifill» \ildes .au 
h u J e t de 1 « eonomie.

Quand 'I Mercier est arrivu au pouvoir, nôeout.uo <pe a voix 
de la gém rosité. il H'«‘st ab-t- nu de faire* la m imlre demissi- n dan» 
le personnel du service puhlii “ >i. disait-il < n * hambre. pour taire 
de 1\ comunie il faut jeter des employes sur le pav», précipiter d« s 
familles dans la misère, jt? n'en sui- pas de cette economit li a 
tenu parole, il »V«t abstenu, pour des raison- d'humanité, de se dis­
penser des service* de beaucoup d'otVniiu» publies oui n •tient pis 
indispensables, tous its gens-la pourtant lui * talent hostiles en poli- 
que. ('oniment -es ad ver-air» l ont-ils rét iuupense de cette géné- 
rosit, '/ En i ai eusant d extrave ..ai, • et de spillage

Non* allons profiter de la b-i on * t rette l»*!4. Dieu m* rei * mm - i,e 
donnerons pas à <•<*- me-.-ii ur- i «>• ••asion d'étre ingrat- L énion 
dagt va être complet . nous Luir.niti--"iis à lô h*» torat que s il contie 
le pouvoir à M. Marchand, ap * - le 11 mai i! ne rest* ra dans les 
bureaux du gouvernement que h* personnel strietement né< *>saitü 
pour faire emcacenn ut le M i vice puldie.

Coût© quo coûte, il faut d* i'éeonomie et nous en ferons. Sans 
affecter aucunement rclli» acité du service public, il est po--ihle de 
diminuer les frais d'ndmini-trutiqii de ^3(^1,000 à S.uhi.immi par 
annét Noua la ferons cette diminution.

Le gouvernement libéral fera aussi main basse -ur tous le- con­
trats veroux donnés par les homme du R» <léi eiuhre et d< » <* ch< t il 
y aura prohahlement moyeu <lô < oiuuni- r ih - -omim - relativement 
considérable».

Sans institue! de petit-bam - ou do commission» royales. 1(»h 
ministres liberaux feront enquête severe sur les transactions scanda­
leuses de leurs prédécesseurs et ne i < uleront pa- devant le** m« un s 
qu’il faudra jtrendre pour faire punir les coupables, quel- qu üh 
soient. La loi existe pour tout le monde et elle aura moi cuiira 
envers’et contre tou».

Voilà, en résumé, h* programme de M. Marchand et des libé­
raux quant aux matières admini-tratives.

Conservateur ou libéral, quel est l'homme raisonnable qui 
pourrait refuser de souscrire a ce programme et de travailler à le 
faire prévaloir f

Maintenant nous avons, dan» la province d» Qu» l e d» s rai-ons 
particulières pour confier 1»* pouvoir aux libéraux

Depuis longtemps nous luttons pour obtenir i exécution de cor- 
, taincb entreprises publique» qui auront pour et ht d»* t.ure entr*»r 
; notre province dans un» • re d»* pi jia -. «le dcvcîop|H*inent et »i«- pros­

périté dont il o»t peine possibh' d* -« taire un**j\iMte id» •• A Qué- 
oec, nous avons la ligne de steamer- rapide-, le pont sur le Saint- 
Laurent, le chemin <le fer de Parry Sound el le prolongement de 
1 1 ntereolonial jusqu à Montréal par les < bemin- d** t« r «le la (ive 
sud. A Montréal, il y a le pont d«* 1/Oiigueil. l'ainélioratiim «lu havre 
et U - bassins de Maisonneuve. M Laurier est très bien «lispo • au 
sujet «le toutes ce» entreprise». M.h il lui manque le coin ours «lu 
gouvernement provincial, «jui lui **st hostile P«»urquoi, «buis notre 
propre intérêt, ne pas faire disparaître « < tte Im^tilit en non» «léhnr- 
rassant de 1 atlminiitration faisant obstacle atout ce «pii peut venir 
u Ottawa ? Pourquoi garder ce t oui* t aux pied», quand il ruit si 
facile et si avantageux «le «'en débarrasser /

La provim ** de Québec a un règlement «h compte» a taire avec 
le gouvernement fédéral. 11 y a «luebpje anm «‘», le < <unpt«- préparé 
et transmis par le gouvernement «1<* sir Jolm Macd«m.il«l non - r« « >a- 
mait plu» «le êSOO,nOO. Est il pos-ible de m< r <|ue si ime.: Mvi«ms « 
Québec un gouvernement en «yinj athic avec et lui <1 Ottawa, mmn 
aurion» infiniment meilleure chun •• d«* faire un riglenu nt avanta­
geux ?

A n'iînpertc quel point <!«' vue «-n .-«• place, M. Marchand est 
l’homme de la situation et il s'impose a tous ceux qui n ont en vue 
que les intérêt* du pays.

nouvelles électorales
REGION DE QUEBEC

QtJKLEC EST

Li’hon M Shohyn fait Pou 
verture offioioilo cio sea 

comités

LES DISCOURS

Hiesr ton, hsi.uiL é© iioinbieuMe des ci 
loycnt de Quêl «o Lai à la tallu de 1 La ion 

! St Joseph, comité .entrai de l'organisation 
| littérale. L hou. M. Shshyo y a do .né les 

isisods qui i'avalent décidé à su porter de 
i nouveau caodidit. Vo là vingt*deux ans 

«•uTl rspiésente Québe; Kst «uns intcrrup 
| lion, et il a fait l'historique des gi ko la 
1 événements qui se sont déroulés dursn 

cette péi iod*- f l auxqu • s il a pris une part 
active dans l’InLérH lo la ville do Québec 
et «le «es électeurs en particulier. L'homme 
d’affa.res, le odoysn intègre, lo dépuré 
dont to its ht vie publique est offerte aux 
cntiq-ies sain qu’on pjisas y trouver rua 
t.èie a reproches, voilà comme nous est 
apparu Thon. NJ. Sh« hyu, l uu des i ares 
mmistns qui aient survé u au coup d Ktat 
des lyraiiS, et celui qui, de tous le* ari 
s * u i s de Thon. Morcier, était l’na des p'us 
oonsidére.’i et dos plus importants.

f»t po{iu!atioo «lo Ht H>oh lui a fait une 
réception enthou imite et s’est g o.ipée 
compacte à ses côtés | our U r>ou combat 
li'»éraL

M Joseph Tur ’olie lui a succédé a In 
tribune. Il était en verve, chaleureux, lieu 
eu von : c'est aises dire qu i! est entré 
dans les seulimente de 1 audito rc et «pie 
sa harsugu vibrante a eu un égitune 
succès.

Kst eusuiie venu l’incomparable J. A. 
(suie qui u’n ja«nais été plut briUau*, plus 
pat ote, plus proton I |>o’i;iquc,et i’»of«snt 
d'aprée p'os tetrlbiement Incie f et mor« 
tant, qn'd no s est ré^é.é hier soir. Ces 
alternatives de conaldéraLons élevées et de 
bout 4<l>ys humoristiq-ies ont oiéA, à certains 
moiitenU, un vér.tab e dé ire dans l’aodi 
toir.*. C'était, tour 4 tour des appb.ud.ssi- 
ments fréoéiiqttte et des rires ines iug ii- 
b es. Le* a lvcraaircs on ont une p< ur 
rnoitsUe, et ils ont raison. A U tin de son 
discours, il a anuoo*é la triple victoire du 
gouvernement fé léral élections par 
tiellee qui vc.aslciit davorlieti. Tout le 
moud s’est le^é, les chapeaux se sont 
ag tés <*t «me triple Jve de hourras a salué 
ei ace'amé le nom de Laurier.

(,'>•! II. Théoil. f»«bé qu a terinmé Ia

acnedts dih'-ours par une couite mais 
substMit ielle ci éloquento impi« vnation.

L’asacniblée était préei léo pu M. I A 
l»vi>gt'iis, et Ni. le uo'arre K. J. Angers 
agissait comme sot.i4.talir.

Sa: pj u| osaiou de M M. Jo-*‘|>h (iautinrr 
et <• clla-ime H (U< hard, les '-itoy< us ont 
adopté, a I’m ttiminlé, uns motion approu 
vaut !r» candidature de l'hon. M. Hhchyn

La lutte tki mainteuant eugagén et va 
C:rc uiidsinent oomiuitc.

roRTNKt'F
Noue recevons los meilb ios nouvelles 

du ooutié de Porin' uf où M Julo» Tossh r 
poursuit avnc succès ia mif'o eu nccusat.on 
du gouvernement F.you.

Il y a eu rencontre det can I dits lundi 4 
St Augustin, mardi à la Poli.te a i Trem- 
b:ea et aux Kcureui s. Jeu il et vendredi 
la discu^kdon sc h ra 4 St Ubilde et 4 
Notre» Dame dus Anges. Dimanche pro­
chain a S* Hat.le, après o messe, et 4 H'.c 
Jeutinc après les vêpre*.

MON r.MAGNV
I I nous fait d’apprerntre que M,

Li-lois ait soMteti Asc fiir« i .nHtruinent 
dw bleus poor combattre r.otre ami, M. 
li match» /•

Ou «pérant do pouvoir fa.re une lutte 
séri* u « à Montmagny, M I.# P Pe letier 
a préféré accepter un hloér.il comme candi­
dat .'fin de diviser lutr* parti et prendre 
uoo ievarKhe Mir M. H« rnat< hex, K came 
ds s% coi.nlknt' fi lé'ité a i paili et de l’in* 
fliiemoe (ue lui donne dans nos rang* une 
caniiie pariemeolaire bien remplie.

Nous isjobons que le* ibé’a ix du comté 
de Montiuagny ne se p èleront pas h c -'te 
mtr gur d' :«honoiante. Servir lee fias mes­
quine* #•* fielleuses de M. l’e.let»’ r eu une 
lareilie o^'Cusion serait rien de u ou.a qu'un 
acte de trahison.

Qu on ne s’autcrise de querelles mu 
dk ipales |>our oompromcttrs lo triomphe
de la cause libérale.

lycs deux randrdais se sont ren unités au 
Cap St J/oace apres U nitssc et A Mont* 
rnagny après vèpree. Un de nos arms de 
Québvc qt.i était présent 4 cette dernlcre 
sssernb'ée nous rapporte qu’il rie jamais 
entendu M Ilcraatch-e psr.er avec aillant 
de force et d éu>ig e. L'appel qu'il a fait 
4 «es vient pari.sans, a ao ilevé i’rnthou* 
sistnc de la pO| ulation. P usieun c .user 
valeurs sont venus lui «léilarer après Pas 
aeaiblèe qn'ü pouvait comp er «or eux, 
qn ils aimaient mieux voter pour un hbé 
ral franc et loyal 4 aes suie que pour un 
libéral qui ac prés» nuit non pis dvi.s Piti 
t'-.é pub ic, mais iiniqdemeut pour ea’èf 
fkirs une ra rune personnelle.

HLAUUR
l^amf^on, ?fi.

M C, ;>ii il Fortin avait déei ie o et de 
pnrh r4 I.a obtori avant la me*a . Des

{Sud* à 'a tm* p'ifr)

—«i

Nous venons do ivoevoir notr.* Importa­
tion «h* (’nmpluv quo nous olVrons à ô!) ots 
par livre.

«JS9. BEI, ft., û ira f« ^3»
Vous ô<<*s Iro;> pnuhuit

p . vo i • v • •’ <1. • . - l n m* !•* Tnmp*, 
,«t U I .• (J ■ l 1 1 ! 1 * I i v • « du ' ' b*
|.m ' r u U'• l‘U ■ !« n ,• *• > 1 V ' F L I. ■> L » A N< Il i. «pu "iià
d 'imé satlsfu tioii .i faut de per v uni *. «lôj;u

Il suffit d’un regard observateur
«Un» nu» vitiin*;* pour vou» convainc'•* q t » no, uiarehaudis •. .-r 

« im-* prix -<aP toli qu*« ropi'’'s’‘,r«*-* «i « on <1' ■ 1 i i . • > « i’
«•'. vous «T'* pr^bubl'Ouant f'>u • d t -i i * ' ‘ « . '“I I v * outi -i 
voit» no i>arUrea «mhlaiunmeiu pu- i m *» i n i lui. 

i
; ( hail »are* SLATER ni;ir«j:i«‘ » fou. h‘ ^piin1 

( hau-Miro* HELE |K>m thmi»*', un graipl a»M)r(inumL

131 TIXJIC ST vTOSHjIPJEtX
aomnr» 2m

Bicycles Cliinic
Marques “VICTOR”, “E. & D.”

J loi-s con coin's

Cliof d’œuvre do eoîldito,
1)(‘ Ido’orob^

c?
ol <!«' goût.

Bon mnrclio exoeptionnol—Un soul prix. 
Une St Pierre.............................. Basse Ville
Rue de la Fabrique.....................Haute Ville

ViiialaCreosuted»* ï î«‘t rc
Du Dr POURTIEEl

1
Co vin contient lea élémonta eaé-ntlele du., rcconHtlt .antivi r^-i l^plUé ffr«ad|

m-rvov- HHx pcraormoH Age- . r.o orran' d* rhun.aUs«!..... . .bV- r .o •• d ^rpétlt ,
* i uftmix «.ni i,o p< over» d:gé»**r leur* nain." ♦* ; « «ijoum.- r * « »-Mn-haûalbüei. Îk nue VAdï^an' o îu'éliiabi t éo. aux vU! - ên U. * parle * «n-. h;.., pa, KV*"- 

< e vin guérit a J ln l,r.•n-Mt«*. la Kmx et la consomption A endr*
chox tou* ioe plrni maeion». |

Dépfit général chcsW BRUN BT & Cio
Et KOCH. QUEBSO

Bicycles I Bicycles I Bicycles I
V. & B. Sporting’ Goods S boré

51 RUE DE LA FABRIQUE
------------ S f 51---------- -

Agent» pour Québec et ic district 
dos byclciss anivanta :

Warwick............................... *6100, $35 00, $100.00
Dayton................................ SI00.00
Uvsloj* ............................ $1003 K)
H y slop Fi cet..................... *00 00
Hyslop Kv-nt................. *0*» 00
Crescent............................... > >5.00. *40 00 $1 . 00, $»;«') 00

Aussi 75 Bicycle*, fntxlèle 1H96, d- ? U> 0 ) u *60.000, « •» «Icniiart sont 

tous des machines do *100.00.
J9 Bru

:< ja.nora.A.TX’T QtTTSJ)

Infiniment éjp^rieur au Oataphfe, 1/u,* ia Uit-boô pi* r»i î« P‘pl 
goudronné jniur amr»A.'4ij*r !a.« ravala* des M .i :-» foiivuro
h * tapis, l#w meubscs. Assainit les éviers, la* a^fs, les c vi-s. Odeur da* 
plu» agréables.

Dam toutes Ica pharmacie* i 2~ : ’«• bo’ta.
Dépositaire on gro*

tr D/^V PHARMAOiBS,
a E. IVl I iaCa W ■ I Tel. 624 di, 83 ra* 3t J«&1

ænjzi&inz:

Le Sirop du Dr Hill
Pour la Grippo, le Rhume, etc.

Bu venta uartout 20a la boutsilie
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éiuiMiiiu • euvofé» Ut: pumui fAOeoI#r t|U«: 
«juclij.iui rare* fiielv*.

i.a {* •» f (ié*ort« til fair** lu ^rimare à M 
Fvruu « ( il remit a «prèa I ulLoe «iiviu.

Hou •li»c»<irê tut t •* MM. les ** i-ei«*tir*. 
uu |«et.i aacnfue eu mu faveur. J ei ote 
mu re > t 11« t t »li. < on.t-, el vou» utvrt ira 
••reirr» qu# j ai K-n luâ.

Le* «-le leuis cfutiul quM atait oublie 
«IWleirti v luit'erue car A* ne vireul 
ri«n.

C mmi • 1> H -luml n est J >111 tis iav ité 
j ur M i rtin, ce «lerniM était seuU

loi fou o appela M. Su yuie Kuberge, 
•uarchaud «1 * 1 rudruit. Ce dernier lui 
edfido:»'ru Mie tà léi tie prciii.«re datte 
•I «appela i iinpoj»'.larit- de l'et préfet 
a ore qu’il au geait au conaeil du comté.

I.a fuu’c a'eat fort amukee aux depeu* do 
M. Fut tin, sur out quand M. Robergr lit 
remarque! qie M. Fortin é'ant le •ixièm# 
candidat coiitei valeur du louité il ne pou­
vait |>\ft a at tendre à être traité connne un 
«epln-inc el avoir la j/'f ur d? U».

Le (li-. ours polit que de M Hoberg fut 
applaudi a outrance car a l.an.blon comme 
•m «lit . C eut rouge ?

Tour t^ u‘e réplique NJ. Fortin prit la 
▼oie pub ique « t a't-n fut chtz M. Jul.eu 
I our y in evoir dr.« consolât ion4.

Les éiecletirt ont cooatamnient dans la 
bouche l« r train «le M. Fortin : '•Un 
p tu *a« r ficc s’il vou«« plait. ”

Lu J! ai.ee er>t coulre le gotiveint nnul 
de U taxe el hurtoot conlie le gourenie 
1101, quia maltraité les ro'one de cette 
partie.

latmi'lon ilotntera de L’JÔ h J’HJ de majo­
rité un I*r Ilf* and.

Lis b <11: - feout Solid) a 

liien a voua.
Vu éh‘ ' ••r de Lnniblon.

’li:\HMJOl AI A

Troie l’iatoU'a, *Jô avril.

I) n. n.lit dernier, apièi la nx-^ae, a eu 
Leu ici uno u^semblee pol tU|U<«

M I .«11» t, ca.nlulat liberal, do Ternis- 
oj.ialn, ai -1 que M. H ou», candidat cou- 
a 1 v ateiu, > n*. a ires é ra^eeuib'ée qui fut 
aiMxpa -ble Lea orateur# etjuimt »ur la 
gal:»rie de 1* ileioeurr de l'hon Thomas P. 
Pellelüt, c ui-r .» 1 légi«)al:f, qui éta t de*
l» Ut pu s X,

B tU ‘ . V 1 »!•
I^il de id ua f.»»r** connaîtra *on programme 
. .nid il aérait en chambre, ce dernier noua 
a A ‘ avec tinté que e‘)U premier vote aei ait 
pour 1 «bo'ili/in du Cf» n ici Législat:!.

LMion Thomas Pnilippe ne nail pas, 
«ryez-eu » ùf ; il <1 vint inulli olote et iina* 
lem nt vcii’àtre.

V»ni ensuite h* tnisir ne candidat, M. 
riiomau’t, ij .1 sc pré' i. e intnc liiéral, 
mais qui u'a pas été choisi par U conven­
tion «t qui e*t recounu pf-ui être l'engagé 
des bleus. C’t»« un homme qui ne sait ni 
lire n’ e. 1 re, ma a son épouse lui n pro­
mis que le 11 i: il il saut ait s g icr son nOm. 
l>»*s sou apparition suf le hualiug, le* hbé 
f.-.i.X -e nom mis a lui ciior qu’ils ne \oa- 
latent p ia l’eotendie, et œ ne fut qu’un 
lo: g cri ptuùant lequel M. 1 net.inult 
essaya t d p 1. r et happait 4 Oonp re* 
doub.és 1 sou « ht peau. C’élail à crev r 
do nr . Mais voila que U tage atfo.e le 
cerveau do quelques bleus et troia ou qua 
ire, entre autrui le (ils de Napoléon U’.oux, 
ht cr< ien |*aiis doute inétamor phoS)-s eu Cor­
bett ei L .tziiinous el veu eut faire lave !ca 
gen - li n y tut p«s de sang de ver». , et 
Th.* r:vu!tfut obligé de a'en aller l'écume 
a t bjiichc el lialetunt tie mge.

Il « h ras furent crics a M. Ta but qui 
e t parti pour S;e Fmnvoise pour y tenir 
une aulto aasemblée.

L’w tridTi.t r.

M Njtpoîéon Ricux fait de»
s«e;meâ

S.a Fiançoise, Tcinisoou ita,
25 avttl ls97.

]>.manche dernier, dana l'apics midi, a 
eu lieu ici une assemble# poiii tj .e au cours 
de laqu lie M. K.oux, le caodidat ceuaer- 
vuleui, eu est venu a des t’oies tie fait*.
Non* tous, les libéraux de Ste Franc use, 
âi'avou* pas voulu laisser parler Thernaull, 
t« prétend a canJidat libérai, par<e que NI. 
Nspo'cau Kioux » déjs dit qu il lui valait 
f 100 p.n jour.

Nous avoua crié pour l’envoyer, mais le» 
conter val aura nous ont fait ia guerre. On 
m'apprend que le li s de M. Hioux avait 
voulu ac battre, à Trois Pistol#», api cm la 
mease ; alors n’ayant pas été chanceux, il 
<st venu ici dans le même but. ll réussit, 
et eut à ay défendre d'un nommé Beau leu 
qui l’a écrasé d ms p**u d« temps. Iliuq !• 
plus «rdtu* de là l»agarre, M. Hioui, le 
député t- n-ci \ a’eur, est intcrvtinu «ta 
avaéitc un formidable coup de bâton sur la 
têt# d# Beaulieu. Il était pour frapper en­
core lorsque quelques bon» cultivateurs le 
saisirent et 1 en\ yèrenl s’asseoir dana ia 
boue a quelques pas «le la. Aujourd'hui, 
lundi, M. K.oux, ex M. Tl' , e t «lans «Ica 
trances mot tell s. Il sait q Vun mandat 
d'air at *1 «»n a • é levé contre lui, et nous 
or yona qu'il au. a recours à son ami Thur- 
r atlU | ■ : le défendre c uume avocat. Le 
public aura «lu plaisir '•n entendant plaiJer 
c«,tte affaire.

M. le e ndidat K «*ax, qui veut convain­
cre »c* électeurs a co ip de l à 4»n, n'a qu#

\ \ \ «
qu'il est éci •<* de mourn g icn ici et «>n 
«lit «laus , «ia parages qu'il a renoncé à son 
•* Faites eu pas >1 ■ cas babtluel et <|u*il 
piéfé # !« bâton, i) c at au si si a|n««s le

1 ! ' .
Un f OKRJ_S|*tiM*.V>T

REGION DE TROIS-RIVIERES
NKOl.KT

S- P;erte le» Beorjsets, t)0aviT.
Le 1>- lui otte, candidat ill • 1 est 

v«sa* dt nv 1 U+ «h rn er, anno c -r ■« c»mii* 
datmc , ainsi Ip|*à ISle S q-lue K 11 S i. |i 
ntaguih j 1 di-cour* «l’une heu r, il dénony 1 
avec Uaïuonp «îe f >rce Mla li ni.êtes 
gens, ’ qui ont ii»iir)*é le t**> iv oir par le 
fam i« v>>up •l etut, et le rs f» ***1*# pi * 
tnrsec'i. do.tfnr devlara qu'il étau
hcuieux de *«• trouvée an m ,i»u due é.ec 
tcui* de c« 'te paroi«ee, car il e«i|Miait qua 
dans c< t a: e i châl* «u f. 1 ; • > nstrvatrur 
il y au* ail q ' ’q ••*««*•»•• .«• m j - r lui 
lépoa-iie. Notre roesei • r -•g*’ I Mé- 
ihct.'t le 1>» A ch-mbau • jiffér.ii. |4«sa 
prud -n'a de piei.«!r# • «elle p té* uet d# 
défen ’re e régime d*s taxent. I.t dis 
court le notre a ni fo* souvent in.error.ipu 
|>ar les app in.bs-easeM'e ét *a foule.

A .'t« H^ph • , ’éceo u*a *• 1» ê ne
•DlhouaU:;: et -d. 5. al et te, ex M. PP.»

I.E SOI,Eli.—28 Avril lS.»r
üt 1 11 acte de* pttrio isine du^l te» anus 
sauront lai tenir compt». Il dé. ara 
qu’ 1 abandonnai la lutte en faveur du l>i 
Turcotte, et qu’il travaillerait de 10 itei

- j L • •
Vous pouvez conipttr sur Nico-et, car ba 
nouvelles du haut du comte sont cioaLca
tea

REGION DE MONTREAL

LAVAL
Ia*s t mps sont bien changés. A Lava! 

ou VJ. Leblanc faisait un joui la pluie et le 
beau Utnpt, il cal «ujwurJ hui accueilli 
a\ac une froideur unrq - ée.

Nous avons enlevé la»val le l'd juin (1er 
nier M P. Demers, can Il ls de 1 h »u M 
Marchand, sera élu le 11 mai pr.» haiu. 

JAL^I LS CAKT1KH
L’hou. premier mimetre F y nu a# sou­

viendra longtemps de la \ isite qu’il est 
allé faire, samedi dernier, uu comté d« 
Jacques Cartier»

M. C La Te!, le > a ub iat bbéia’, devait 
tenir une grand# a»»cmble# politique u 
La h.ic, amedi soir. Il invita son ad^rr 
sairc, M. ftohiar, a venir le rencontrer et 
faire la dt#. u^ion ew* lui, eu lui permet­
tant de se faire accompagner de quelques 
amie.

L’invitation fui aoctplée et le candidat 
conservateur æ présenta, ti nqué i M. 
Flynn e* de M. Monk-

De sou coté, M Cheuret étAÎt accompa­
gné de MM 11 J. Cioran, N. Chai bon 
ucau, ex M. P.

L assemblée fut pu sidée par M. 1>. A. 
Dvoarnee, qui Li asseoir le premiei nu* 
maire s «es ouïes 11 n’y avait pas de mal 
h cela. Mais malheurvitsement, a ce poste 
d’hcanc'iir, îe premier ministre .1 dû reoe 
von une avalanche qui l’a mi* â la gêne en 
face Je l'auditoire.

Lorsque le* deux candidat# eurent ptu é, 
M. H. I. Cioran prit é son tour la par0 0 
eu anglais. 1 ifpruclis amerement a M 
L lyuu d avo r lai»«e le comté de JacqmM 
Cartier s «us lejueecnUnt pen iaul p 
d’une année et de venir aujourd’hui hypo­
critement sol 1 lier sa contiaucr. Il Ht rit 
ta conduite «ira conaci vatenrs qui jouent 
avec ie c .« e et b s oscenumts de M. Mei- 
ckr. It dit qm- M F.yun avait ci.lin assu­
mé ia rcsjMMi iCtitie d«a faut* s des admt- 
instratio-* 1). B fUclicrvtUe et Ta 11 ion et
qn'tl avait a en rendre compte.

Puis il assail U directement M. Flynn 
en l ac usant d’avoir fut* hauduTusemenl 
«ur le march# 4'OU mule* d# Innite-i a 
bois.

M. Cl1» an dit tju# l’on voulait uin^t si 
procurer de laig-ut pour laieltBt.t* 
tivin»» Les coneervu4«(irs, di — d, a«»nt 1 >>u— 
jours à nous pu hr de I aliauu de a Bue 
des Chaleurs, mais Ica ami» et tes choyés 
de* ministres conservateurs ont eu $70,000 
I o tr leur part dans cette affaire.

.M. C oran r**!c a en terminant, ce cam an 
qui irai îe dans la presse conservât) iee et 
qu. l’accuse d’avoir dénia »dé aux é ecte i» 
di voter posa M. K »Lnl'iux, le “ lutur pre­
mier iiiiuistre du la piovinct.”

M Je roif'ecte beau oup M. Kobid -ux, a 
«lit M Cioran, niait ))er«o(im» ne peut sou­
tenir un moment que j a «• fait celle déc - 
ration. Je la nie emphatiquement. J’ui, au 
contraire, engagé le»* gens 4 voter pour 
lui pat co qu'il serait un excel.) nt lieute­
nant pour I hon. M. Marchand.”

11 termina eu «luaul que la victoire de 
la Nouvelle Kcosse se ié|»étera dans la pro 
vmee de Québec.

M. Fiynn prit ensuite la parole. Il fit un 
ssimx long discours, puis lo^s ju’il «ut ter 
miné, M J. A. Drouia lui succéda et lui 
fit remarquer «jus* dans tout ce qu'il .««ait 
dit, il avait oublié une . hoae, parler de son 
programme.

M. F yuti alors demanda lu permission 
J »j uter un mot d’cxplication. M Drouin 
s y opp*»* et alors uu UunaBc épouvanta 
ble sc produisit dans l'asaenib ée.

Le pic'ideut de l’asaemb < c prit la pa 
roi# au milieu du cb h i et voulut preudie 
la défense «le *011 protégé !«• premier mhus 
tre, mais M. Thomas CO. *1 d ‘ r.a “ Tmie’a 
up" et le* dcsonii# s’a. ci il davanUgc.

1 Infin, le candidat libéral s'avauçi et 
.uinorçi que l’a»s mh ér était te: minée. 
L'hoo. premier uim stre s'eu alla avec 
que Iqiieh amis cher M. I>#carric*i prendre 
qu h j ucs rufr i hmserntut* et reprendre 
l’exposé de sou pi ; gramme.

STAMSIBAD
Notre ami il. Muody B. Lovctl, a été 

choisi comme candidat daim ce omté
Le iniiustte Hack tt n a qu'4 &e b.eu

tenir

Actualités
Au lamp- maucside, pluvieux, qu*il a 

fait tonte la j«>u née hier s i.- ede aujour­
d’hui une bsile joum*o

Le bat'au d# Montréal est arrivé dans 
le port peu après 6 h c* malin.

M. F ynn poorrait il 1. u* dut à quelle 
égbsc le aieui Ch «•"-« , son ami «le « «e ir et 
son protégé, a fait dire les ba - « 111 tse* 
qu’il a payées ave- le $400 du pont (iar— 
ueau et le» f RH) de la c tire de la pi. <1 ?

Le sieui Chassé est d «vi* qa «m n# f.mde 
pas un journal avec de* prière*. Cmame il 

J D’aval! p .s an110 . ho e j»©!ir fon 1er ÎM < u »/ 
Garde, aurait il «a camp aisance «le fa re 

j connaitiv au pub 10 <1# qui 1. a eu 1 
pour pari 1 t journal ?

ut

Q a»; d 41, I .ynit
énoutnr le " booiftag

| proprea bars « a» p .r ••
I r

4 O |*«> . PkK» l. s -lu « s* 1»'1 • r ÎH"» 
dtn» an an re. n «-et. «e |m* «•« v«o*diago' 
dau* !e h ml* pr • x ?

Ua Pari de $§§§
---------o o ——

Sur une heure du ^ un ami du ‘Soloir’ d f p > - ra entre hn
mains de toute institution ou i»**!««mm* resifumiaule qu’ou lui désigne­
ra—contre un égal in on tant, avec reutente que oeite s-mune «Je |lt»J 
ira n l’un ou l’autre dc4 deu» d j* »":tnt^ suivant le ri -ultnt de-* éiec- 
lioiift jiarleiii Mttaire? «|ui doivent avoir lieu le 11 mai prp hain.

F.'tir que l’ami *iu “Soleil” ait droit à ce montant il faudra que le* 
élection? portent Thon. M. M.ir« hand au jKJiivoir. Dans leva* contraire 
IchIIU*» seront remises au second déposant.

t et te offre est valable jusqu’au 11 mai inclusive

A l'ejrlise du fi»n«»u»rs:

~\ i )«r. .«-iMifréri % d min« as, iv- itarois 
«-.«ua du faubourg Kt Je*u oiii tu le n uïsir 
.1 iiueudre .« èaivt iUÿiua, d# Divis, 
haut# par Mme K'aulure», épousa «Iî 

1 hou P’.vaut i l, O «leur <t« rAsseuihiév 
Vg»»istiv# rlOutiiio Mtns K*snturyl 
p'»-a«.-Je une voix r#msrqu «h o. Kll» fiisait 
autrefois parti# de i Uuiqi» Musicale.

Mredi

L# preerer rapport de Coîchester, N. P^, 
«iumi^n un majorité de 10 au UMididat 
libéral.

L’oficter rapporto«r déclara qui cette 
ni ijnnie élail rie 11.

L parait que le juge a qui le caudidat 
battu avait dimtndé i.n décompte a de- 
claié à son tour le eaml; lat libérai é'u (uu
12.

< "est encore bon pour un cor»'té habitué 
4 élu# «la* causer valeurs f al des majorités
variant «Je 300 a lOuO .lepuis 30 a:ia.

M. le magistrat Vallée vient d (‘‘tre t'*»ns- 
fére «lu district de Saguenay 4 celui «le 
Chicoutimi, en rein placement de NI. 1*. 
D’Auteuil.

M. Vallée est remplacé | ar M. A. H. 
S.in«rd, avocat «le h» Bai# St Pau!.

Ni Simard qui craignait, 4 bou droit, 
quo M. D'Aut ail 110 demaud.U 4 être 
ré installé apiès #a défait du 11 
mai, a exigé d’étre nommé «le suite. Il 
me us y ut do nulvériser M D Auteuil si ou 
ue 1« calait de suite.

La (ouipHguie de la traverse a mis se# 
baleauv «i «Me sur 1# service d« QuelM.c et 
Levis ce ma un.

Le gouvernement P’-ynu a décidé d ajour­
ner la veut# «1# se* limit#» 4 bt-i# tixre a 
aujourd'hui.

C'est uu# capitulation eu règle devant 
une opini«> 1 publique m liguée, révo.î*v.

Ou a iraïf probablement persisté » défier 
j*opitiion et a commettre le crim# *>( de 
pu.ayants marchands «le buis ne eVtaient 
oonreiU** jour être présents 4 la vente 
afin île déjouer la fraude.

N«'S amis doivent nous paid, nner ai 
iwu.s ne publions pat plus tôt les nouvelle# 
«• •.•to-xlcs qu'ils uo ts truiismettent.

L» })lupa;t de «« lies (jue nous publions 
aujourd'hui oui été reçue# liK.*r,ii.<us comme 
on a pu le constater, 11 »t!« cd lion d Lier 
était comp elmuent débordée.

la* *' Qui. kcuro ” guérit lo ruai «le «leut 
«*♦ toub- 'louh ur. Tou« l<^ deu'i^tos, sana 
• x.-optuui. «4111 ont étmlm «*etU‘ nouvoll«> 
prcpain! ion, ref»pr<Miv«« «t pr«^*«trive ■- >u 
<*ftiph»i «iaii-> i'«>«x*a-.|)m pour t«»u> lm* 
maux <io deut. L.-oz lo livi«3 Quivkoure 
gratis».

Notes personnelles *

VI. J. La vergue, M P., e»t arriva ici 
d'Ottawa, c# maim, paffaires profes­
sionnelles devant la Cour «le KevUion.

—M. îe Dr Marcotte, «le St Basile, est 
en ville.

—Le rév. M. M ch «u I, curé Ue Bouc- 
touche, N. B., est eu ce momaut à Québec, 
revenant d'Ollawa, oà il a été T hôte de 
Mgr 1’ i l» vêque D ihainet.

M. t’abb# ictouruora chez lui demain ou 
aprôé )lemuui.

—Nous regrettons d’apprendre quo M. 
Louis 1 irgcon, auc eu maître charretier, 
domicilie au Faubourg S J«* >n, a Ote frappé 
de p «i a y »i ‘. eus jours «ierniera Nous fsi 
sous des vceux pour s m r«!abLs*crueut.

—«M. J. B. Ch s rie son, surveillant des 
travaux pub 1 *s 4 Ottaw a, est à Quebec 
pour affaires du département.

— M. Hany Mjrors, d Ottawa, est en 
ville.

Le “ Qiiii'kcuro ** g.iérit Ien ouuj>uren,
e#rrat iirour-#. I>bw*urft-«,’c1'* t«'»i'«*sa<>ri(>H ; 
npl'iiqué àt«*inprt, U provient Tempt»!t»on> 
n«*iTî«MJt du ^aiur.

Si M. F vt.u tient a g rdcr b«i #ra 
«’e j.- ag -, n pn rra.* ’I pa* fédaire u« «u 
1rs taux ' San protég* Cliacaé u » • " 
rail pT«l •a'» cm nt cvtts fa v ecf.

i>«M* ai* «i s u:* prs-.ioao# « A'*» r«-»i-
Ouest le IU m <r I r , .V. F y » «h: :

•* Qi».«. . \ • « >1 a, ic '• » NI. M «
ch «m* «1 et» li o v 1 ». 1 * • t .« .1
l'a 1 n-.uislia o v t

\jt prvmtas m i,- 
point »• m». , ,
c «*nme un scanda « 
pr»t q .»»-, «1 «#» îe bo« • « »sé «hï •«
c; Votre, ao « •«. 1 é f

riKLKHK.M'FüllülUL
2j tesjion -89 pAriemaut

{fie *tavr )

Un3 déclaration dî Sir Eiihird 
qui 1 israsse les citoyens 

de Qnébcc

Uns so nme sera notés pour 
réparer les fortifications

de notre ville

C3Xiî .nuition du débat sur le
budget

Ottawa, ‘JT avr .

Le d* b 1 ( su? le l>u«l .r m - continue tou 
jour-. 1. • e-«t pro o ^ ce soir j.»-«4,»i 4 
11 h C vet M. MeMaÜeo * i 
l’ajournement et qui suri 4 i.r cou»- quutil 
la jxro # «îe- « m apiès ni «L.

Ceux q ii 01 t pri-« part au débat au jour- 
«I hui s 1 t ic ministre T»tfr - *n, M D * vin, 
M. OlUver, M. f’t» g et M- Jfbn Ko-* 
Hobert *< n

Avant '!•* r«*pr i»*lre !« de ».»t mit l« b dI-
. r K 1 " • . ■

a fait ime déclarai o« qui «• «s iii c- *' ,
J « i‘«i\ 1 le ;ébe«*. I a ««il q * «m >
I se ;-r 'sus i es estimés s ippî « •
j r« s j r p* \o.r à la répat.« » é
I «i • « f >: tt beat ions d . la « c
! L- .

___________
Ps1 • "«p» vé 9 P • * Hv vi ' ' . V -

.V j>. , • U-ü; • < q*- j » »<«):i-
i v«4r ju ’ * p rfail«':w«*ii* «I - »- •-
1 Dafi" h* «^v-d** maux ' , - i lin » :- 

■li»* A la u ;«• «Igh*, il o-t . î» ««’■ •
1 p *.ir ira • uîa. ‘IM'i c»■* <1 Miîhr.:#-

Echos de la Capitale
LES LIBERAUX E4 CAUCUS

(Da correspondant du StJtii)

Ottawa, i8 avril.
fj#» député* hiw* aux *# r« «iu ront au- 

jourd’h ii « n « aoens pour la première fois 
durant cette ss*aion.

—Leurs Kxcel.encn* h>.«l et lady Aber­
deen s >iit alléea a Kings ou.

—Un aenefrein de ceitc v»Le uomnié 
B yuuhU a été coupé eti mer eaux par un 
convoi du Facifiq ic pics d# Ca.umet la 
nuit dernière. On suppose qu’il * été jeté 
en lia h du toit du «.ho* par le vent \10lent 
qui xoudliit alors.

UNE SAISON
DANGEREUSE

La nature a besoin d'aide 
pour chasser les poisons 

de ! h ver

lidêtt r •njenur a la maison rend l?s 
jrunea ti Its rirux faiUe*, vs.ir^ujr
ef souvent découraye*—l'dn!** 
du /)}' Wi/Jiams *onf f*' medlen 
tan ique. ,

A cette saison de l'année, les 
jeunes ot les vieux sentent lo be­
soin d’un secours quelconque des 
médecin? pour aider la nature 
dans son travail de renouvelle* 
ment et de reconstruction du sys­
tème après les longs mois de 1 hi­
ver. Les professeurs et les étu­
diants principalement ressentent 
les effets «les longs mois de labeur 
qui ont été rendus plus dangereux 
h la santé par «les heures d études 
dans des salles n nfeiim es, mal 
aérées ; ils sont de plus exposés au 
froid et à lu t«inp« te. aux frissons, 
aux liai*its mouillés, etc. La lettre 
suivante «l une dame bien connue, 
qui enseigne dans l’Ouest, dit l'u­
sage qu elle a fuit «l’une des décou- 
vertes médicales les plus étonnan­
tes de notre temps et les heureux 
résultats qu’elle u obtenue.

“Tous les printemps depuis huit 
ans, j'ai souffert d attaques de ce 
que les médecins appelaient pros­
tation nerveuse. Le* attaques 
étaient généralement accompa­
gnées de maux de tête nerveux 
qui duraient trois ou quatre j*»urs 
et me causaient une véritable ago­
nie, des palpitation# du c«eur et 
des douleurs, la porte de l'appétit 
et une sensation générale que la 
vie ne valait réellement pas la 
peine, ( eux qui ont souffert ainsi 
peuvent imaginer «‘e que j’endu­
rais ou combien grande était ma 
joie lorsque je découvris le moyen 
d'échapper ù toutes ces h »rribles 
.souffrances, t e remède étonnant 
que les médecin* reconnaissent 
comme un bon tonique et un bien­
fait pour les personnes faibles, me 
fut enseigné par une nièce qui 
avait été elle-même guérie d une 
dangereuse maladie par ce remè­
de. Kilo était devenue faible et in­
capable de continuer ses études, 
son sang « tait comme de l’eau et 
sa figure avait perdue toute trace 
de fraîcheur et de santé d'autre­
fois et un abattement général dans 
son svstètne rit • raindre à *es amis 
qu elle ne fut en oûï\so«n]»tion Kile 
se fatigua d entendre lr«* gens peu 
<1 clients lui répéter sans cesse com­
me elle était r>âlc et a vant vu une 
annonce des rilules Koses du Dr 
\\ iliiams pour le- personnes |âles, 
elle en acheta dans l'etp* rance 
qu'idles rendraient un peu «le cou­
leur à -e.- j«nie$ Kl le fut surprise 
et heureu-e de constater qua près 
mi avoir pris pendant quelque» se­
maines. 1er brillante» couleur? de 
la santé revinrent a sa ligure et 
elle reprit «u force et sa vigueur et 
aujourd'hui elle est pleine de vie 
et de santé. Sachant combien j'u- 
vais - »ufT* rt. elle me conseilla for­
tement de les e-sayer. C'est ce «pic 
je tte et au lieu «le me «entir lui- o 
et à bout comme «l'ordinaire à cet­
te saison, je .me -en» forte et de 
beaucoup tnicvx que je no l’.d « té 

| depuis bien «les années Co? affreux 
I maux «ic t* te et « - ? autr« ? symj>- 

tAme? écr.-^ant» ont entièrrment 
«iiaparu, je me «en» plu? jeune 
qu il y a un :. v et m«"* ami? me di- 
-ent «juc* je parai» plu? jeune do 

j «li\ an?. J*' ?ui? 'i heur« h»' «pio je
lournaiière

w I FRAHEB, K< r . (lèrant et Nsr*ut 
du M itiisl T..M lu- « «.of N.«w \oTk, 
Québ *•* Ma feuiia ; ^yilirai U«- •‘ii*> nui 
iouré d uu luai d’«»n‘ille *r il «*ç «‘‘fti* 
f*--il*/- u»«* Hurdii • 'iiil*b‘*•• «t** I «>rei ll«* 
lift’ *•'!••*• NulL» SV. )U- «.'.rrtty).'. -ttUr )-U< C?, 
Dlusieur# La verboai «lu * «^uh k-
êura “ etiMud Ui»** ToreiMc #11 • u él«* par 
l;i»u*iiu'ü' gu«*ii«* . **u hü'- uùit. la»ut«iit«* 
tliaimiu' li «#* a »»--*» tr** ♦•(!*'•• •• p >ur 
|e mal «Je dent» nt 1er brûiur«Vv

Immense
1 Bargain

nouvelles luaritimcs AVLAT.UiLS FXTIllO.llMVAÜt ■
l’HAr» i»k i.a Li nk —Nouvell# lane sa­

medi, Kr mai, a 3 h «'il p. m.

I.a barge 4 vapeur Préfoolaiue «'#1 un i 
vèe «le .Montréal avec un# «.&*galion gèué-
r*le.

— Durant une tempêto hi- r sur le lac 
Rrié, «t#* barges «oDienanl «0(1,000 bai» 
seaux «le bie, uut fait nautiage.

— MM. Webster A Co ont acheté le 
brig-uitin Cieoige p« ur le liaiitpt/rl du 
charbon.

—l^e Beaver esc parti ce inalia pour la 
Quai aulalue. *

La chassa aux phoques

Qmtrr tt inner* eharry1* arrivé» rt Saint
j t , y. x.

St Jean, T. N., 27.

Q.’litre st amera, I# R>ii»ces, a ei3,4 K) 
pli.*4••♦*>, le Hope, avec J.TtO, le l anth r, 
avec ti Al, et le Kite, a\'-c i#0UÜt «ont am- 
\#> Ue la dissae uujuuriThui.

Service des Signaux
Québec, 27 avnl ltD7.

L*l»iet—Nuageux ; plu*# ; forte brisa 
vent est.

Rivière du Loup—Nuageux ; pluie ; fort
Vt.ll «•.-t.

l'oiuie au Père—Ntt#g«ux ; p me ; vent
ouest.

Rivière a la M »rtre —Nuage ix ; veut est. 
D ae« i*d mt, a J h .‘to » ni, #cr Pnuno.

l'uiate Khcudi nac—F .rte plui* ; fort 
veut iord c#t. I'.*» <le g «ce.

COte Nom «i—Nuageux ; vent nord est. 
Pentecôte—Deiccinlaut aujuuid’hui a 1 

s m, s i Otter.
Meat (Àjve—C air et calme. Iy6g»-i«*a gla­

cis épar*, a.
J«? An h«r«t—Forte pluie; vent cat.

Légèr fc glaças .stir le rivage.
C«p Kiy—Nuageux ; filuio ; fort vent 

su I CiL Oroabes glace» épars s, a'iaut au 
Dont

Lu<v i’.MUt—Brouillard* ; Vent sud eut.

Ilk route pour QxJVr

Blenhenn, Smith, Baibado», 10 avrik 
Clyde, Simm, Barbatlea, 13 avril.
Düvouu (-),— ■— -, Shiel 1s, 2.> avril.
E.ina, Baker, i^iüadis, 0 avnl.
Greylaml» (»),--------- , Hartlepool, 24 avril.
H uikow (-«),------—, Shields, 2ô avril.
Iran, Taylor, B.rbart*-#, 13 avril.
Keeuiuu («).------—, G asgow, 24 avril.
L-nighrigg Hohne (•),--------- , Greenock, 24

a\ rit.
0>inuo!i (»),--------- , Shiel.U, 23 avril.
l'eerles», Davis, Barliade», lü avril.

pill
V€

l;iir«* ma lw*#ngnc
r.t o et plaisir et rpic je d* ?iro

Tec«*mui nder le- èhini •> H«)-e- du 
! Dr \\ iHiam- •« b*- pro:«actifs

« « lève^ qui veulent c. happer aux 
h uhianLC? qucj iti « ndunc?.

c L . * a r»li « .!• -. U i» S .
i« - 0. . • • U.il

Je SU* UN « « I » « • »im;4i-*un«
H. 8. K •

Le l*ihi! r? ]\ ? Ju Dr Wil­
li.um? trv ri •ont c li Vnttoquant
lu rfiritip «i<? lu ma iio. F.l!o« r©-
li«'*f\ «•! l«Mi! rt |«*i nttenf te anng.
rrr I ntel « «*! it le- rttf? rt chu *? nt

Ifi tiv* !n*te» if u »-y-t vm**. Kvi-
t»*r. h1? DBÎf »t o# , »»i :ii4ponr
« . •«•.*« .• b »*tr* r « a h -
l ut - «If « f* ’'PB * *• •» «»• •«,. r

; i ,. ' ■
ni vii «* l*ib 1 «*? »< • • « l i D W
Lfilli [-«.«il* lo? j»C. •• rtillxM UCS.

Le fil? «1«‘ Sir Henri Joly «le L*44«in 1ère, 
M LdmonM G Joly d.* L‘'tr«iub*iv avo«*aî. 
Quôb.v , a ôcri: «1 fauteur <1 - la n.*uv)*lle 
preparation pour le mal «h* (huit, la g.rv- 
n- .n .1'*- tu —-ur.'-. «'’ faire dieparaitra 
les (loiâUmr.?, disant : •• Le Quh*k«*ure n 
toujour? ?<>iilag la «teule jr ni'-tautau.*- 
111 -al. J«* Tai • * 1111< 1*• « o i-ons aminent et je 
11e voudrais pa? m'eu trouver Ti q» «urvu

RI.'IE ET CHAiiTS.l

Kx trait du modi maire «lu No 5 du 
** Mirliton” —Monologue “ Le gîi- 
teau «le ma tante ;—Chanaoim, avec imi- 
si tue : “ Private T«»iumy Ai km? ! ” et
“ Les Elections" ;—Scène comique 
“ Les trucs «le Ihjitaclou ’ ; -Gravures 
amusante», muta pour rire, devinettes, 
etc. Cn numéro, 3 ets. Abonnement, 60 
cts par année, six chanson? avec iiiusi- 
«jne données en primes. A«1 rossez “ Le 
Mirliton," Montréal, Canada.

On peut se procurer toutes les chan­
sons populaires à 10 ets, au bureau du 
“ Mirliton, ” 58 St Gabriel, Montréal. .

Stratford, 4 aeùt ""Ül>3 
MVI C. G Richard* k Co.,

Nlessienra, — L«* g rç >n J» mon voisin, 
à;«* «le 4 ans, tornbi dan» uno < uvo remp ic 
«l'eau bouillante et se bill a g< lèveineut. 
Q i dqaes jours après les jambes étaient 
eultee» trois fois Uni gio»#cur n «tur#ile si 
commencèrent à suppurer. Sea patents 
u’avaient pu n«*n trouver p«»nr l# soulager 
jasqu'a ce que je l«ur coii«»iltai lo Lixi 
MK VT Mîsard qui le guérit complètement 
.» p: o i l’cinpioi de Lrois bouteille», et je 
oounH.s un# f« ule de ras aussi remarqua 
bien qui ont'tè guéiis pir 1# même Lim- 
Ri '*» —Je pus voua dire en toute sinré 
nié que je u al jamais eu en mains un 
remède poor se vendre aussi b»< 11 el donner 
une aussi universelle satisfaction.

H. 1 f I BEKT,
M .rciiand ifanéral.

3 Lots de Jobs ii doimer eu deux jours.
Venez en eher< her, il y en ;t pour tous.
Jeudi nous donnerons d»*^ articles de premier «’hoix .j 

prix des mareluiudises endommagées.
Vendredi, clairance de tout ce qui restera de ces job? 
L'espace nous manque pour une liste de prix qui sciai; 

très intéressante, mais jugez par les suivants :
1 Lot d’étoffes à robes a 1-i ets.

J Lot tweed anglais, valeur réelle $1.40 donné à 7J ct$ 
40 doz. lias pour enfants à 5 ets.
] liOt Bas noir pour Dames à 10 ets.
1 Lot Chaussettes pour hommes à C ets.
1 Caisse shirting h ÎÎJ ets.
1 pc. Vénicien pour habillement de première co:n:na 

nion, valant $1.23 pour <5S rts.
Jbofitez des avantages, Jeudi et Vendredi

A LA QUEBECOR
155—RUE ST JOSEPH—155.

N. B.—Un seul prix marqué en chiffres.

La Célèbre nouveau remède pour le

Mal de Dents
Autres Douleurset

tOUtCA

A reçu plus de témoignages hon­
nêtes et non sollicités de personnes 
honorables, que tout autre remède 
de notre temps.

Voyex «es certificats de* pcr'onn#* d# rrnommeé 
quisunt publie» dan» les eoloenes de ce Journal.

- è-5#l|I

raf ^ i ^

s

JEirr ajbcx^x -t:iv xosx

Demandez les allumett

Elles sont les meilleure

Elles sont vendues
à bon marché

The K. B. EDI)Ï Ce. Md Hull.
r 1C ■

■f* Ag.ats à Québâc F. H. ANDREWS & FILS l
_ <Æ â

*■) 

• t. ’

J»
•%

A vendre
------- CJTKElZtS,--------

N. RIOUX & GIE
RUE! ST

100 Tinettes de bon 
beurre Knmouraskn à 
10 eents.

Sri

27 8J.

vd I

harruas en aeier,
liera s \ r»»«torî,

Le» 4 .«a

X ^

W? ■ ^ ^ —
A

LE Q. A.A.A.
Golden L*';if Cut Plug, fait en 

beau tabac canadien ainsi 
quo le Quesnel Hougo 

et Quesmel.

SPLt IAL i—Ii64lVtit Kouge, 
ronominô ti Québec

j C»' Hont tou8 des tabac*? uatu- 
ieU de première qualité
k? -

A vendre ou'A louer
T'ne tique torte eriirraiss .*. > *

en broche?. avH«* malaon pouvant far * 
deux li»4fenH»nts, 13 ippartoroen'->on ;-> 
«'au fuiirn o par un»» ixnnpo et ré^’i vo 
cl-« iiauC r«) «le bain, L'»t«». 3
parfait ordre.

Au-si iflaelere remp te de £’ 
rhoi 1», Ô nui«». granifo, remise pt.> ir ' 1 
tur«»s. rn»j«»li«‘ ne*i'e rivi'ue «*' .t* 
oetto pi«»pri«'»lé otl’«»u peur y faire li ’ 
Ctix < o i •• pr<tpn«*:«* ,.^r «*it n«* ■ 4 p 4
4 1 m i ll.'s d«‘la ville, et 1 *. «!•* 1
«letliarl- t .ur^. AvU aux f.vni!. ' ’:*

(4ni desiferaient nilr»r pa--«,r 
la «‘«Mipn^ne et jouir do la t*«‘ lu - J rL 
<’«.n. > ■. faeil.'s S iidr^ser A

WILLIAM PAKAms
r. n!) r.

23 lui 273 rue St J<v**pb, St B *« !»•

IHa^iisiu «le llodrs
3VÎU© X-JŒ V A S3E1L Tl*’

Ouvrira le 1er mal pr«»eliain. un m • i u 
et atelier «1«* nnslt^U» au

No 374 RUE 3 f JOSEPH
La rr»c*rno ou s© tient „

L. «c?l© cl© Co ^

Batleiaae# »»«i ad r,
«l un noutraau ywatr*^©.

P«Ml» a a elieral,
Sern dra, et©.

Pi »x »*4,nbiiatii p.» u le* ruarehands A© 
au r sch* am une «temtelo izaine «i la 
te»#

1' -«.i la qcsadte M te- prix noua dé im 
■ N“- Ti.aor.iii - # ti* .es 

• *•.1 i*.*#. |».•'uaud‘'r. l«* ^Irrclair»*#

W. A. Ross 78 ne St-Paul
BU' I SI A FAST

C. H. Taschereau, S. P.
i Arson! 4 prêter «ur nypoUitau# on 
: ans r««a * aunties p**r «ct #**?'• »nn«t1»A« 
! ~ncmrA Faol ttea speotaloa fsV i».
• FnNH^no* et Ira taujilripâlit ».

II»*»» va(«l%t*
FaTak*** J

Ii'«*xp i u»n« e a qiilaeelana e. te .
I et»id<* d’au svatème «le «ni ip > rf »t *
ajuste^», parfait, no» permet!nnt «I V'l' 
rantii -nlsfa-ti >n at>-«t>iu«»à e.*.;.*- u 1 
Tu ul i ont bien in’honorr»r d * N* i ’ I
liftija. .fea.»llf«- t un»

Mit© A LBVASHEUR
27 2*

Patision privée
Mme phllHa Cd*A dA^ir# Intern

publie «,u «•il.» a «rotlderablem.uit a ' 
?«»n I •< ai, «u qu# 4 parUr do fi avr i. •' 
a«ra«'n masure de prendre un pl »s ^ ‘ 
nombre de p* n-l «nva r.*?. «> « y tr > i' 
font le • *»»rter t •i.wiraMa, da is oN»m 
de balus, OurdUi na trôa f»
Pour toit sur ra rensa vaemant, •
••r* iln.riUI,K«8d<»!i

-
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A L’ETRANGE II
ieist omEnsrT

D( rni(MC‘s nouvelles de la guerro

.Z 'tU r\l > ris ( 7/ '/ n\J)t• s ^ \<jlcLuses

Attitude des Puissances

rHKtfTM PE F EK

berne» craiu peur

ex
y reliel irlandais mourant

Lu revolution irénenilo à Atlu'*mv>

No3 -Cipress Quotidt<»nn9
1>tV4 114 ' p.m Midi.

Arrive i 4 V2® 1> U
Arrive k lljntio* A AjO F M tous ie0 lour*.
Arrive 4 MewYort 4 44S AM t.^•ie

lOfT*.
Arrive4 4 -ill LU tOJé te» ioae
A r!v#ul ui*uto » Jü A AL,tout jouim
Airiieà Chioa^o 4 ■» L» i AL. .4 ami »ai- 

vÀnte. ro»** iee ^our s 
A.oomiJi vaiilcKi rh»r» Wuffe? Pullman 

Tosir le»» jour» eur (V^w^ ex. i ee» rapl le.

, No iExprès» de njit—Tous 1 e* jours 
dimanche except#

I I aNse Lrrls à -.*) î1 M 
Arrive i* Mu ntl «s 4 : • A VI.
Ai r 1 nh k foi isu-i M v 4 IL30 A M.
i’har PuUaiau I) rt o.r à Moî^treaL

H ‘au iu;»ir.x>l in.el, (’bniuto de fer,
éiégrspbe. eipi ee» e* msud4t posts.

Pour billet» ♦* Informatl >n» i»AoérAle»
e adresser au

BUREAU DES BtLLET3
(Voiain du Bureau de Posta)

Ou
NOP VLA U BOHi AT DL IA H\HSi> 

\ ILLE. DLBARi ADi.lU. HL LA 
TRAVKttttL. Kl 1 liALiloiXa 

8lv 1897.

CANADIEN
K"T,‘ CHOPS
HOI TK
BlKEtTK H OK

iss ALX
ÜU- -

#ajci n ch f irlaaddais 
mourant

es;

LoiuJ.-v*
.Justin McCarthy, l’es^chef 

e-'t mourant.

*J7 avril,
irlandai'* !

PwOLtrée des cliambrej aii^laises

commauiliuili rsspeneslile) n*a p’n ët<5
; r* ou d ' i\*»i ♦inr>r - <
Purve tpio du a A^serer un.' r* trailo «Ar.j 
en càsdc néoesait/;. Le> îjjén^ruix u’out 

j obii q:i aux uixires |»trt,s du prlsie.
Au c<Mirs dVinj entrovui* Au)<eur l'hui, 

M. lialli, a d4ift<HK>i l’état-inajer de 
Constauiin, qu'il Usiit ro*p«M»vHl»lc l" 
tout 00 qui «Ht srnvr. h pr«>tend qu'd 
n y n jamais eu <1- véritahl * r» itaill«*a 
Mati et que le» tiruo- n **nt mm ai-» fat i

N or '-Ouest d'Ontario
- 1CT DK T..

Colombie - Anglaise
ot pour loua le* endroit a 1 * 
•KOOTENA) Ht CAiilB' d 

Chsr^ dorto.rs dir< t. . l»*a j*» 1 li a

Trois trains allor et retour 
tout les jours entre

Qaebec et Montreal
Lai»M*ut Québec, Si iH >m .ri Pu ,v. 

î*.«»p \ il ,Su; S»»m »Ar. .M- > • . a. < >!' M 
1 lift P.M (dimsucUti) *’ v»l* M.

S.j : o i»ui.
1.40 P M (Sur son». ! 7 no P. M

1 " stu Wind.

Le feu,
L’eau e<

fumet
Ces trois choses hi

11 iv» p M. -sur ‘«••m. 1“
7 U P.M.

“ Kqi > liai, 
r ru A M

1 sur ce j>«iir 11 l'Alton
Loiidi LH, 27 avril. dmi ùu Tyruat*^ cî de 1 j*n«ve A h omiav 

di*u> et a !Mnep«ia de IVut-majtw .
1 «h de M. HmIi», «»ni p«s>-

du U lour «1a»i *uî Iv l)OU«>le. Ut |Hq*« 
lue* grecque, ocmiue lr. p<»pulace ft^it 
çai>e, vr jromfde 4 s’euwutiur, *t l’un 
fcBteod déjà, sur jdiiaKur» polutn, \**h 
cri» de ; *' Nmue«4uiues Iraclua ! 11
w.1 de inude maintenant de d An oncer 
\h t . nn.igrs itU}*ot1ant» ot les jeumaux 
qui, il y n quelque-- tempa, élévalent le
ren Geeigea «t M.Vto jTUiira juwqn’Hev

n-nuerviondri | m,w' f « U |
< r u^lKUiale,

\ -i rhainhi- des comaïuitco a reprise-»
•. sénicas hior, npre t ht vacance do, 

Pàuue .
I*.» preuuàr.' mterpcliuU >11 n éf<3 celle 

de 1 \N illm U V. fliircouri, ic clicf libé­
ral. Ccliii-oi veut üuv.iU- du gourerne- 
ïiiciii quelle e.tt 1 Httitode de l’AngWteiTe 
dans i imhiMg'.; > Greeo-Turc.

M \ J. ILllniU', b» leader dr» cmn- 
munss répond qut l’Angleterre «minuu» 
k, litic- puiSMAQUM, u toi up té une aîti 
tudu do ueutniité. Kde 
que comme médMince.

LK1NE ALLAN
VAPSU&S DE LA MALLS ROYALE

1896—Service d’h ver—1897
Servir u do lr\ Malta Ûog '.lu «a a 

tru Liveriio..) Ilaiiiax et 
______ Poru.iUl______

At iuptnri A P*
Lirert* Ptirll/imi H ant'll

Autics luformaMnH olPo.aat 1» i*4- 
g» ut du i'acitlq i. v’ann ■ u. «* 1

UPOK *K !»! N■ ’ 4 N.
Aà'OuL u.-- ■

nioNnai.

Bnreaa dei billet» et du tolé ;rA- 
Fh3

R17K HP \!>K.\lî>-A-\L-> LK 1H!;P\P 1»; l’OAliS
el .a .Station »iu Pu ai»

Q’i«*l.u . 2'> il.T n >r.» 1 •.

4 1 **v. M ntroil va 
la NuiubiUii

4 Mai h Lmi.utt; ui 
H ‘ Pan rlai 

1 A vi )1 uigoll »u

25 Fév. 27 1 • v. 
.11 Mais i Mars
2À ' 2V •' 
a avril 1 1 Avril 

i22 avril 21 “

é£2,;

/ ‘Æ'J

Ont (di‘causi' qui* les assurances ont payé* 11011 
seulement les marcliandises linilees. maiseneore une idem- 
nité eonsiderable sur tout le stock.

éêi

COMl’IMÏNF.Z-mKN ( K( l :
C’est qui* vous pouvez demander n'importe qiu'llc iiiaridiandi- 

se, quelle soit luni(‘e ou non. vous l’obtiendrez à grande 
réduetion

QTJ^3STI3 IMI E! IMIIE
Lu outre une diminution de prix e>| nceordée d une ma­

nière sjiib iale >nr les îiuti'i's mari handises quelque peu pàeliees 
par le leu. l’eau et la luniee. Cependant, nous ne vendons pas 
(‘elle qui est réellement eiidoniimiL;ve. nous la donnons.

'VTHJIINnïBS-^rOXJEl A TT

Batailld u avale itnmiaeate

Lan»ires -7 avriL
Selon 11110 dépêche rcque ici cet après- 

midi de Constat)tiiu»pl*,4a flotte turque 
e-t pir ie pour Kelouique i>ù uu couib.it 
naval tsl imminent. On dit aussi quo 
quel re viaseaux russes sont en vue à 
l’eutréo du Ik»«q»hure.

I ue dépôchu de Snlonique reçue ici 
durant l’après midi dit que U plus grande 
excitation r^guo a 1» nouvelle que cinq 
OuirM^és grec... U vaisseaux plus petits 
et des torpilleur», accompagné» do deux 
transports grec» ont été signalés à 60 
milles de ce port. Les autorités turques 
»• préparent a résister a une attaque.

Los troupes turques avancent

Londres, 27.
Luc dépêche spéciale de Constantino­

ple dit que la nouvelle a été reçue 
d’E Iheui l’aslia, commandant en chef 
de l'arune turque, qu une division do 
m»u armée est partie pour Voîo, port de 
Thesvdie ot qu’uin autre division est eu 
route pour Ti-k il a.

Rumeurs révolutionnaires à 
Athènes

Londres, 27 ivril.
Une dépêche reçue d’Athmiea à l’une 

de» nmha.ssadc- ici dit que le roi G orge 
est eu danger d être déposé d’un jo .r a 
l’autre et même assassiné. Il est à crain­
dre que la populace ne s’empare de la 
ville. Ce sentiment révolutionnaire a 
Athêne* est le trait le plus sérieux de 
l’nubr-'W'i » Gr* > 1 urc.

L ex ministre Rolh, chef du prie • p d 
groupe du ropp*>»ith>n à lanaomblée lé 
gmlative, mennoe de lancer une pr • 11 
mution au peuple, si le commandoim-nt 
militAire ne chang » pas de main.

CA*rte ciHidiiite soulève la population 
qui ïte ra-semble par groupes et qui vont 
su,rendre au palan royal. J1 uivusemotit 
qu une averse a fait rentrer les mutins 
qui .se août calmes peu a i»cu.

Après «on audience avec le roi, M. 
Delyaimi» annonça que l’état-major du 
prince héritier a«m lapjH'lé et que IVx 
ministre IWdi or h- généraux Amolens 
iu, Mavroui cbtiuli et le colonel U ni )- 
puulu seront appelé» a le remplacer.

M Balli, au cours d’une entrevue, a 
dédaré que depuis le womeut «»ù Cons­
tantin a été rendu nur le théâtre d« la 
guerre, la principale préoccupation de»

Londmq 27 avril
Une dépêche spéciale d’Athènes dp 

que le ami!»tre de la marine en tl.-èe*. a
réaiguA

Athènea, 27.
Une aut&iixu exirauriiuair^ du U >u «) 

a été ounru {uée p>ur celte après ni d 1 
Les chefs du l'opposition oui éîé pr és 
su rendru au Palais.

Londres, 27.
Une dépêche upu .a u du Cunstanti* 

noplu dit que le sultan a rappelé Osmin 
Puidia alin qu'il u’entravu pa» la march U 
de Estheiu Pacha.

!.•’ Dr W Geo. B <01-. Montréal, »>urlt :
•• L • Dr 1 ‘V.*rs a éti* heureux

pour déejuvi li une preparation »sul est 
réeileineut ^aus ilvab* uun- la phorma- 
copee do l'arl dintain- J»* me eule 
ou«{ nie de f-tvs mérites et je dois clé iaror ! 
que j“ rai t - ■ »uvé«- éminemment utile ut j 
n»*-» plu* à p-«lot p »ur !»•- Ans f»our les­
quelles ].• 'ai employée. Non .-avons < res 
l»i«*u a'i-.-.i que b*s chimistes vendent 
un tas de prépara*ion- qui fout plus d » 
mal que ûfi bien. D’apr o- ni u expé- 
rienec pi'raoomille ri le verdict unanime 
d» s oonfrero» du Driver à ot
À Montréal, je no. nueuue hésitatiou a 
leeooiman l»‘i ■ ’!«• prvqiaraîiou uoii-iseu ; 
l**m» nî comme un»* a'Idltion iaapprécia- 
ble à latliérapentiqu» dèuLiIro, triais ; 
connue un ami <le la famdJe dans l’oi»- 
caai«»n lorsque l'on ne peut aUeia»lrelol 
deurist • immediat»*ment.

Pi*lx du p\S»in:u
C.bine» - . # 2.5i et plus
Intermédiaire! - ...j,
Entrepont - rrt plus »»as prix

ploy s Af» r' O ! ,» -I.»- I f\ |\ re.lui\rt
SWli 1 d» r t ‘ii. 1 prix te l m

Service du Glasgw Leadoîii r 
ry ot Nuw York 

O*
Glavfoto

12 Mars

r<4>*<ir«

)*it»* uf

b'
A * Vu’i

26 ’ t al e
1 ’ l ifornin "\ Mars

Nebraska M AvrIL

Prix du passage
Cabine ...........
Int erra»‘ lin;res
Kiltrepnul .. .

«■Bilie.b d«-

Pli... ......$ivo*
................  30.00

. au p.us t».-ts j»ri x 
vluur a prix iv nu u-j»

LX?UH S'G iü DE Ü3L0X j

' A fin «b* p rmettr. i» ix n » iv.m-i ^ I :h 
d’aller examiner le« f»»rr.‘ an Le st 
.l«*in, duns «in bui il.* c •' .1 u?i >n <l«‘s
bill ‘is do *eeoudo < 1 i.-^e de i^u -Ihs i Uo-

I ben’fîl «*♦ autr» h • tatioi nu I ic s i.-an 
j itsqti a 11 Abon vill»* «»t 1 u . 11. seront ••uns 

1*11 prix !i»»niinal de i> *
! chaean. j\ bu» os 1rs t*ers<mii -I a « 11--

84 a.:riixde a>an! l’in...... ; flxci
■

;

siyi!»- par un nn>inlr** d 1 e! r^. . ma ire
ou un imurisi r.V, à r»#fT»C qm» I 0 . ' n r a 
ié»*lb‘m<M! I iutsinli *u «le ib^cnii uu < - 
loi;.

(Vs lu il»)'* ««• nuit bons pour p.-. ; • par 
le tra.n laissant Québ*»-'
Tciü 1«j Samedis \ C H l P M

jusqu’au 2t«iuin pr *» î.nin e? bons [mhm 
r'*iOii» uei- tian* le «>»u: s <1 ,m j u. -

L s m uv«*tiik * on — • I• ■ !1 ; i ; >' iv;ri
remlànt au La »

fi.\» i , vuit * ran- p rt» - no -i que ' ur- »‘f- 
t - gift'uit'ni. i)4 de ■ ■-i 3;<.u»tv»1.

1 IMI

"S

a

L#a aalon» ot cliamb.'•* d! r p •» smt 
dans ; i paitio ooiitr.»:.* »i 1 navir • L'-b* 
triiûté es »' n ployé t» mr 17* •la.vag ». e", lus 
lanipu^ * »Q‘A la «lispodr i >:i »' • jia^xa-
g.'Cs rt : 'Uîa b»Mir»; »le la u ut Le* - i!i -s 
uu m 1 - u iu et «’ham >t\» a T in *r -0.1 s ir 
le p »n: de prom *.ia b*. Lus salon ut au 
très oba abre» son' cuauilui au v.ipiar

Pour plue amples »lô’ ills s’il »ss)- 1
ALLAN R A3 & Ctr.

2 Mar* Agent».

Alex Hardy.
A • mit»» K Al* 
(4»u« u», , 12 n\ r l 1H t7

J G. Scott, i MIN Di; Fl”*.

jue J > juin

[Cravates

Gaietés

NI dune nv .’e -«n servante prendra ! 
des nouvelles d'un de s.‘s .unis, grave­
ment malade.

Au cas "ii il Herait mort, ajouta-t-elle, 
informe : vous de K date do l'enterre­
ment.

Linéiques iustants après, la bonne re 
vient :

—Ce monsieur va lieaucoup mieux, * 1 
ma in. Quant a l’enterrement, ou ne 
sail pas encore.

** *
Madame so prépare ;i partir pour le

b*i.
Bébé interviiuit.
—Tu no prends pas ton ouvrage, mv 

oian f
—Mais "n no tr.i. idle pas en soirée, 

mon chéri
Alors.... pourquoi papa dit-il que tu 

fais tou joHi^ tapisserie f

Linmont Muiiri 9*1 oxiplo/
par les uicdeoin*.

TUA VERS 1; i>lî

Q JEBES & LEVS?
^ ------MP ----- -

L<'s .tenu* do cet’ » dgae (diuiau ii 
except »■ terni i.- 1 • ' a au 

IjCi I I JuiiA
City EJ B K O T-i E V" X 9

J’onrU (,'rantl Tro t '
P. M A. il.

i Mal 1 1«) 'oiOMt, 
12. * Train otair pou* | 

l’or.i v. » F- M.
7.00 Mail» pour 1 2 t 1 r v 1 clair d»
l’uU»*St I i’ouu

f 1 uttreofo, t'
A. M. t A. .SL
7. " Mail! p-airCxn;. \

Iwiiou. 1 7.00 \lix*u l» la ft,
A- 00 u i > 1. vu 1 du L » ipw

Oh a i»ii r • a lt. du t
Ir>*ip. I l é>*Maito doCUn*!>«

P.M. • belton.
2.Ué Maü« pour Mall** 1 P. M.

lax i 12 UiUa^lu U j ilali-
4.;si Ac. poi.r P.du L. lax.

i'uiu e Qvdbrc Q* "trcUI i.1.Mix'o pur I 1 u LU > «n ■‘dation 
u e Jcr. A j 
u : i*. j

I P. M
Expre»* p >ur | 2.>j Evuraix <i»
rbrujvo | Süu.bru»;»
Ace *m >d4tioi 1 

Gardez lo Linimont M nard 
dans votre maison

Et G lit-, 
da

Fiinî nuis
r.o jfs exposons a ^tuellomant

Uiv' importation span le
UE-

CRAVATESet GANTS duPRl!<TS'P8

Québec- Contrai
Ho’ioraire daatomaent d’h i;jr 

en vigr.iour v partir Ua 3 00 
tobre 1B98

ALLAN f AI M D
T.s»» O u»*' ■ ( 1 rav •! 1 7) |. :m » Cx-o ah

Lévi-v iv « . U 2.'>u n m f pour s».
I raüç .u, Miafarili»*. Nliurhi • » »*, 1 
l’or laa I, bo»?on. N-ox \<»r^ ut 1 
t«>m J»»^ • <iroit* du .‘'»i*i 
uu.ii iv 1 ... r, *;j p.m i

].s»' j.* \ «y U . 7 on i> m f
A* tu n «lr»V • 11 *"»i SI»»t ro.ik ». Mov j 

’ > <11, N 1 V-\ "l K »*t (0 le ‘Mil' ‘.'M 
r 1“ H X M K p

J.seb'ie m ■ < 1 rn v, r «•» 7 .1) 1 n/Ml.bi
J. u l.»o S, tv O. U

i W'ttUCl! Jet.
8. m a. m ( pour 
t St-F i*aii, )D

Quails reipo uibi.lü

Ou.ul. qui pu ir na» 
1 id » jt» ou uu»* au* m, 
n»>gllgu l». su lonum 
b»*' olux q»i»> r»»

TV^V quivji «<»u ■ tat «lu 
Vy' h > » 111 é. lgn>'o »ai»

aue iii i ' j*u la r * 4 • 
ÏH>a»abl!Hé qu'il «i *. 

, s .me H c ab*olu- 
nieut né » 4
tout Ul^iudn Uu bii ! •»
t"U( o*» «pal -on
pou voir. ys»ur dêtnil. 
r». lu .m. qui i*i
mine, lu rclno »>t lu 
conduit inévltablu- 

n ♦rit, u u f<»mb«*ri'i D**nu qu«* I-m i«» è- 
•b •*» 1 va/ s «1» J. E 1* ILi»' ■' •'.. qui no 

0:11: •*• q 1 d !. r •.*, "t, du 1 a a *

LA80CIETE DES ARTS
i>U CANADA

lolifa' £ua Notre Daim, Moitril

(,»* «juo l’on a pu s « procurer »l»; plu», 
éi'*g Hi' «»: du pin-, asluo :abi«* sur 1m] 
florin r march»*H «1» Ixmdrr'v.

acheter.

W. VINCEÎMT
Confection pour Datnu*

2S RUE DE LA FAU.tiQ J
.toi au éta^u

DH J. QOILAS CA NO!

Al I. 
Arr.

AI j L \ N 1 M S dID
.«vis, «j. C. H., 1 5 o. ni I li.xpruM

....... ( 11 av«r»o/2 >') o.m f du • v-
1 »rk. U"si m mu‘rbio >;{«, bkint- 
l’i an.ois et Mé>raritic.

Ai i. Le*. -, o. t. \t v>i a. ni 1 
J .S m . i.’ui b,u G iwr.,. > 8 là .am t

» /En iej voyant il faut les \ ’ •no.iiu.»». c n >voi
l-’i- i«- Train* vo fignrout bm*
lv J *i‘ • I" diman ■ U1 <■ \uepi. »

Itn- «• lumun * Hnli t ave*1 I» c||«» 
fîiUl •:♦» "r i :t<M is»!»»!). I., p , If TL .pr*j«X 
. >c4i de . *• lions,»)

i-• *.ii.Mssun: OuAb » • lu Aain** il *•) 
»Mi<l,a» iJ»;m« ,: «pi’4 .»p: lu ,r,i i lu il* 

h » tin Mu.
j ( tiir^paia * P iibnau *url) t ra' i »x- 
1 t u u *■»• ■ 1 spi ; t :. •• ! i ', «nnatra >»• 
i fifird#» nom, liiisaiit. ran ^r ,« unni S!i<*r« 
i Li"«. *» a\ «• • i*- • ita-♦ | k .in* Pulimai
' poui p » » » Wagon*' ili! * t i h ir i»

(»r duc •!•• i fTniN •o -i’»- I/' 1! du Qu. b.'u train ♦'Xpr- sdc?<;unl»‘ a 1> »» » i 
N" i> 1 ni»* S' .Inan, “anoien euniêr » \» > " ,

Inf»»rin»» I*1 publi • «ju ii »n''-up»‘r<* ^ «o bu- pour rprin* luformattot.x u'anrussor 
n an au coHi'n'Hnem. ut <ir» mal prociiehi. aux gutitm du ’a »»o ripa min "t u M 11. .NL 

2‘J lin Fi'• • mg, 2 ru ■ St-I/ouU Lj ijft'v)
FKAHK oründy

t Kraut OéuA al
J. R WALSH

Agriitgouu *1 luspaifai»

BUÜY3 A VENDUE
D*» ' x b * Try - un pftrfftit '«nlrn, a v. n

dr« a bon aiurolié n «ure-sn.i an
•N.» 1!^, r Hîd i lt »l. Ht lin* U.

19-18

flJt «1.} IUI ■ 4 la Jhi' ’ a ■ du yiu'dl ». » • jf- 
Ituia. p<»r-"i»A») in-pu n s'utouau!.^ous 1» 
[ ! •«• »• «pin * m n i bu en. m ira'» »,
mr c»*s 1 'i»* I»»< fiuArlwuufV In^vit 1.'»•
Oie •'.II'» , lu lllfti m1I..>». qu««. n-S *l'l •• l 
m»i> ut Jft'uaiu aueiiii marvio, »|Ui h *t 
mi vide "s pi4uiuux nmp mu* d’iim < i* 
g«‘» n .1 < • d.^ i T .ujouf-» il a .bTunud M 
r« -u!*fit , uuxq 1 • s il n au.ait jainrvis pit 

i pi# .. ir>*. u » f »us . i* min *r * u qui su
Ot.i n nt onliiiftiium^'d.. V»i< t.h qui 
aoufln/., sa- h- /, roc »urlr 4 *»s ":l»an *s” 
v**- s •,« jfijArls infallllblumunt. Nu 
pioiinx repefutant que l«vs vérltiiblu! ro-
iu...... - i veeu . qiif von . n » v »u ♦ pro-
eumrn/. , l’îT'F.n-‘**lgn* «lu grn* ^a ira-

ï1b^jift«aaT
biÛAt'lliMa, 4ùja*i, ,

/XVIS
On peut t»M. jours •* ►'i.rocnr *r r» un* 

aear. vui- I i » * «• j ■* a i » * > i )
Pôplnioea SUlery

(.Hi IN M I.Of’H,
L CAHl MJ,

Jardiner.
uruvj d ♦ i* oitu liorgo. vüta. 

l'élôpUouU ÂJà.

------CHAQUE —

MERCREDI

I’m fin l’ülri 10 CU

ANT LANGLOIS Afrent
Oôte I»:in*atAgaa

La Compag^iio Marltlmo

Offre ♦•Il v«‘lltu ilifT.I ♦».)*< ouf Ils «wiu.'nfrn i'i' I** n»A «iiil |U". t«»' r4, dnh* «»• plu.
i""i- » P 1 «m turns oui ils Au» I, •:.". unto 

■ t V'.'* m ♦»* «i U» «l’fi'.nr i m lltl.ifj 
j île*, b’a'ln-ss- r a 
‘ A l . BLAÜLIKO. Oorant,

20 au i«»r rn iy?le

Demandoi lo MlaArl et n 
lirenot pas d autre

rcuiI!ûton du SOLEIL
151

L .A.

MON INFERNALE
Huitir iao parti j

LA F£i: Di:»S S \ l LK.i

fout u i’henre j’ai rt**ai.*uti 
a petit fiissoii, c’ett vni. eu 
»preaaiit pu*» i*id*uitité île K *• 
j L.ibur ‘ avait été const 1- 
c si vit*», mais c’était iiTfû- 
'iiuô, u!)i>jrdo ; ma terreur 11 a 
1 que la durée d’un ce, ur, 
me voici prêt pour la lutte,

1 almeUant ^u’utte lutte doi- 
» avoir tien, •* que j*» ne crois 
1ère.
4t A qud propos cette lut-
?
“ Le corps s été rapporté 
iee la mère, donc ceux qui 
uri trouvé ont cm à uu ac- 
lent et non A un crime, car 
1 cas de crime on «émit allô 
ut droit, non ru* du Cher- 
ie-3iuli mais la Morgue, pour 
»ôrer I-m couitn^ations l »gA* 
a...

" (’ est la mère qui me fait 
!p»lor, ayaut nans doute b.»*

soiu de mes soins corarai mé* 
decin, chose bien naturelle
après un coup si rule........ Jo
vais chez une cliente. Quoi de 
plus simple et de moins sus­
pect ( Lfailleurs en admettant, 
ce que je u’admets pas, qu’on 
arrive \ découvrir qu’au lieu 
d’un accident il y a eu assas­
sinai, souvieu8-toi que madame 
veuve La barre et moi ne nous 
sommes pas quittés un seul 
instant la nuit du crime, et 
que nom nous nous somme* 
réveil!• * au point du jo ir, as-is 
run en face de l'autre, a la mé 
me table...

“ Voila qui me rend invulné­
rable !

‘ Active doue eu toute liber­
té d’esprit les préparatifs de la 
lete qui doit ré mir ici ce soir 
bon nombre des illustrations d* 
Paris

An moment où le docteur 
prou 'lirait ces derniers tuots, 
le valet ue chambre vint aver­
tir que lo coupé était atte­
lé

Jaoq les jeta à l’as al un der­
nier r gard, sc'ompajfué d’un 
sourire pour lo raturer ompié­
té neut, prit son chap‘au ’ des­
cendit.

Un iiutaut upre»,le coupé sor­
tait do i hotel et ee dirigeait 
vers la me du Cherche-Midi 
au trot rapide d’uu excellent 
choVA)

A la suite d’une ori-c ner­
veuse très violente,Mm j Labar- 
re avait repris ses gréce
aux soins actifs de la femme d » 
chambre et du commissaire <1 
surveillance de la g ire de Cho - 
sy-le-Roi

Mais eu dortant de sou éva­
nouissement, elle retrouva le 
souvenir du choe terrible qui 
l’avait causé.

Un torrent de larmes s'échap­
pa de «ns yeux, ot ces larrn»s, 
aiiiM que cela arrive soure it, 
ameuerent uu apaisement, un 
calme relatif.

— La docteur Thompson ? de­
mand »-t-elle en appuyant mou 
mouchoir sur s»s y *ux.

— li n’est point encore a rivé, 
madame, répondit .luit ». Mai» 
il ne p Mit tarder... le concier­
ge a envoyé un commissaire 
en lui d muant l’ordre de pren­
dre une voiture pour arriver 
plu* vite.

—Mon pauvre U *ue... balbu­
tia Mme Libirre, puis e)l«! 
ajouta, on «'adressant au mes- 
8»jer de inauvaiaes n mvelles : 
Ab! tuonsieur, qui m’air.ut 
dit, qu ai l s no » h soir j»! i’ ti 
quille plein de vie et d eipéiau- 
ce,que jo devait le ravoir ainsi 
aujourd’hui...

Lt ses sanglots éclaté ^‘Ut de
nouveau.

—Calme*-vous, madame . ré­
pondit le comcnw'»,,B*‘' 11 faut

que vous soyea calme et forte 
pour r e»v >ir les lersounes qui 
vont se presenter ici

— fi» docteur Tho:npN m .. lit
U v uve inichinalernMit.

— \ u, mulain ... le» magis­
trals...

— Les inagistrata........... ré­
péta M n» Libirr* avec surpri­
se.

—Oui, madame... Je suis le 
commissaire de surveillance de 
l i ga e de Choisy le-Uoi, et d’a­
pres le pr«»c vs-\ r » il du ni »• 
decin d" ChoUy appelé pour la 
constatât ioti du dec es d»! vo­
ire malheureux tilt, j’ai dû en­
voy* r une dépêche au procu­
reur del 1 K publique et au 
chef «le la surete, pour les 
prier de Vouloir bien se rendre 
chez v » is avec uu mé Uein lé­
giste...

—M iis pourquoi,m > nsi eur f .. 
deinauli M n • Lubarre inquié­
té, hiletmte, pourquoi la jioli-* 
ce ?........

L connu fesaire de «*nrveil lan­
ce répliqua :

—Je Viens de vous le dire, 
madame... Certains détails du 
p o is verbal du mode un de 
Cil nsy rendent indispensable 
une enquête sérieuse...

—Une enquête ! répéta la 
veuve de l’arocat.Miis que sup­
pose t- >îi lo ic ?

An m >mcnt où le corn nissa- 
re allait réponixa un car.u de

)iinette se fit entendre à la 
port » do Lappartiiment.

Julie courut ouvrir et revint 
presqu * a id » . tôt t

— ManaiD'», fit-eils d’un air 
my tene ix.ee ëout des in 
sieur qui dem i idout à parler 
(iin i lanic.. U iut-il les furs 
entrer t

lit sur un mit 110 affirmatif de 
sa mil r«*-s«; Julio .{.troJtiiMt 
qua re person 11 s.

Mme Labarre «e leva ot 
fit q telqaei pas en ch tneel uit 
à lu rencontre des nouveaux ve­
il us.

C’etaUnt lo proeureur de 
la République et s m « i ♦*»: ai- 
r»», le chef de la sûreté et lo ni i- 
d *(in légiste commis par lo par­
quet.

L ux agent* en bourge *is 
restaient dans la pièce Voisi­
ne.

—Messieurs, messieurs, que 
se passe t*ii donc ! s’é ria U 
veuve ave** une intonation de 
deies, oir. On m a rapporté tout 
à l'h ure mou pauvre enfant 
mort et mutilé... et maintenant 
voici one la justice tient chez 
moi ! un crime a-t-il été com­
mis < A-t-oi assassiné mon 
üls ?

— Madim », répondit le procu­
reur do la République, des 
termes du procès verbal du 
mode m de C’hoisjr-lc-Roi sem­
ble résulter t-uon U cvrutud »,

du moins la prohalrilité «l’iiu cri­
me Notre devoir "S* d’agir au 
nom do ! n loi et on votre nom, 
•*t d * nous assurer si 1 *s pré• 
Noinptious qu’on nous siguali 
r»»;»osMit sur dos bises s>ltdui... 
lin «;7usé*|uen e.nous allons exa­
miner !•* corps d * votr»» m ilheu- 
rcm fils...

Mme Lvbarro était pâle com­
me une morte.

—Un crime ........... bégaya-
t-ollc ; on aurait tué tu m ou- 
fi nt...

—Tout a l’heur»», tnadains* le 
inédc 'in légiste qui nous aceom- 
p .qn*» ré >u Ira cette qu uiiou... 
Jusqu’1 3*» tn )’.nent, j n vous on 
supplie, faites appel a tout vo­
ir * ( OU ;|ge, û toutes vos forces, 
et veillez *1 mil' r Tordre dé nous 
**on luir* a la chambre mor.’ti 11 • 
11

—Je vous 
m ssieurs .......

— M iis, rnadam 
ta le...

—Je vous aeoornpaguerai, 
vous dis-je, j » veux savoir si 
mon p uvre R«»iié a été victi­
me d’un acrid at oi d’un as- 
•asspiat ! D’ailleurs tous au­
rez des questions 4 tn'udreé- 
s<*r sans doute... il faut que je 
sois U jnur y répondre sans re­
tard...

Li vruvo de l’avo V. si oO u- 
péTe.n oit abattue quelq mi
mit et aupiravaut, pariait m uu-

accompa /n »rai, 

un tel spec*

temnt avec une animation té. 
b ri le.

l^lle marchait vers la porte 
conduisant a la ch imbro d-* son 
üU,fjmu(| un nouveau « oup do 
sonnette retentit

Tout le mon l • s’arrêta.
L’resquo eu mène temps Ju­

lio ouvrit et .Laques I>igarde,le 
pseudo- 1 11om paon,eu t a rapide­
ment.

M n-; Labarre s’élança vers 
lui en criant :

—Ah ! do< tour, mon fils .......
mon René... mon malheureux 
entant...

Lu f»utîa;it -»t eu voyant to it 
»• » m )»i le, eu mstatant 11 pré- 
vcii ’e îles inagistr.its, eir il était 
trop physionom de pour ne 
pas r* intiG r» ai premier 
coup (T*f»ii de< g»us de justice, 
Ja que* n’avait pu réprim t un 
m >uve;u nt i » surpris » pres«i tu 
d’effroi.

Mais il sj remit aussitôt 
et. I »s p iro!“* d ’ Mme Libar e 
ayant tait diversion, aucun d *s 
assistants n • reuiarqui co m )W~ 
vemeut.

(.4 tvivrc)

TAPI i ?£RIE
71,AJ pi* c»«* Uu «lo-#

éss n! u b »vit 188 d m« n it. 
' OM l'i « UupaU S «iMt* %.i loss is A itd 
ua if*t éo •-*f4«* nia » ans
gr Ills fVÎ • -ti >n shoi

i. H')!4i>fcit;,
2 Us «tfriSHtleai^
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Encore <liins le pétrin

Chasse nVehappera pas

La déclaration de “ L’Avant-Garde ” de
inolie

Déclaration de AF. Blonin 

11 a la lettre d'Etienne Lel'ehvro

Dr* sirur 1.tienne LeleLvre, «jiii paraît être un homme libre en 
paroie* et en « Lu.itioi'.- .'«deniu'lies, a passé à L'A' mt darde un 
autre airulavit pour s exou-cr o‘av« ;r écrit la vérité au sujet des 
“ UKKllapen *' du parde-hanière Chaise. [1 nie avoir écrit Sa l«*ttreen 
question. A < ette né^rati«*n,noi s opp-.^ong la déclaration suivante, (pii 
fait voir < c il huit |»en.-cr dos attestations intéro.cs( c« du tondu 
LcfeLvre

QtKBKC, )
l‘RoVIN» F tu tjl M i * • ;

J)ibtrict dr 'irbti . )

Je, J. (LléUl'HÀS B Loi IN tanneur, de lu ville de Lévis, 
déchire Folennellcnunt :

(}iie j’ai eu ma po--»-sion un» lettre en date de (Juébee. IL avril 
murant, lignée par M L Ldclivrc, reconnaissant <ju*il adoimé $10c 
n sou lia re pour aidt r à Hom>r' Oliass • \ fomier le journal /. A 
(i.trtlr, et disant que ce.- proviennent d'un contrat pour de*-
travaux a la clôture de la i»rison de (Dtél>ec.

t^iu' elle lettre est relie qui a et*- “ée hier sur Le Soleil.
One celte lettre m'a » t< r< mise par Kred. B. Atkinson.
I t jt' fais la pi L-cn*c déclaration solennelle la crovant con-ciei. 

iieu-ement vraie, et -achatt «ju'clle ale même diet et la même 
fort e qu un Ferment et en vertu de* dispositions dt l'A( te de la 
Preuve en t'anatla. 1k et j ai signe.

J. ( LKoPHAS BLoriN.

Déclaré s-dcunellemcnt devant n»r»i,
» t- avril 1SD7.

K J. ANGERS,
('omnii--airo Cour Supt rieurc,

DE t ri« t do tint hoc.

Lst <T a*se/ formel ?
L Avant darde parle de dé h. Nous en sommes. En voici deux 

que non* Einviton.- à ac» enter.
1 ® Que L A c<oiï-(F(0 «/« mette $000 au jeu et Le Soleil couvrira 

cette somme Non* ferons la preuve, si nous ne prouvons l’authen­
ticité de la lettio de Lf fehvre et son existence, niée par ce dernier, 
nous | c.drous nos SnOO ; si nous prouvons, vous perdrez vos fôO». 
Dans Lun ou l’autre cas, l'argent sera remis à la partie victorieuse.

K*t-ce accepté ?
*2C Que le sieur t Lassé s'engage à laisser élire M. Pinatilt par 

afclnTuation. dans Matane. si nous prouvons l'authenticité et 1 exis­
tence de !u lettre en question et de son côté, M. Pinault s’engagera ît 
laisser élire M. Chassé par acclamation, si nous ne prouvons pas 
Eauth< nticité et l'existence de la lettre d’Etienne Lefebvre.

Est*ce accepté ?
La parole est au sieur Cha>*é. candidat ilynnisU à Matane. et à 

feon journal L'Ai an? darde.
Noue vous tenons, M. Chas-é, et nous ne vous laisserons i»as 

échapper. Les déelaratione fantaisistes de vos eéides et de vos vic­
time' sont jugées et appréciées et nous sommes bien décidé & vous 
mettre le nez dessus, comme on fait aux chats malpropres. Vous 
avez fait des salch s, avalez les.

QUËBEC-CMTRE
Grande as eiuhlée demain soir 

àU comité (entrai de M Kobitaille, 
à la salle d'encan de M. Oot. Le 
mieux, rue St Jean, à S heures.

Plusieurs orateurs, entre autre 
MM I onic, Lachance, etc., porte 
ront In parole avec le candidat. M. 
Kobitaille.

NOTRE DEFI
On nouc informe (pie de* eouser- 

vateurs ont 1 impudence de soute­
nir que notre d< (i, au sujet du ré 
Kultatdes élections provinciale.-*, a 
été relevé par nos adversaires, et 
que nous avons i cl usé de le tenir.

(Lest là un odieux mensonge !
Ce doti n'a et* relevé par per­

sonne. Et nos amis peuvent sans 
crainte donner le démenti à tous 
ces lâches du parti conservrteur, 
qui mentent pour se donner du 
cœur au ventre dans la présente 
lutte

p ta le droit «te Biéger, imua on prêtent) <jU il 
uit y .i «Ira mat ruulioua «Je aiéger quan^ 
ii S ne sous préleste <]iie M. PaiAull nAura 
p.-is i'* tempe a'ici au 11 ino «le faire c.xasur 
•i «J» iHions M. Pinault présenté ce 
inaliu «lev.ml le juge pour pro» éder et il u 
dénoncé avec énergie ce acamlulc.

M. le juge LaTVtc Lu a «lit qu’il l'aiilerait 
h faire rrape-:ter non tribun d.

Une vio'.eute lempête «le neige a *évl 
hier a Ui«K'kville, Outur.o.

La majorité couservathoa a Macdonald 
n’etait de 200 eeu cinent comme noua
i'avont «lit h er, mais bien de 462.

AWmuijMg, la majorité cooeervatrioe 
avait été »)*• 1*26 et à West Pnace Oc 7J.

Toute la giande presse d'Angleterre 
Hares.!C A M. laiurier les p’u- « h ileureueea 
felii-itatious à 1 occasion d » ccuvcau tarif 
Ces é ogts de la presse des de. a partis 
sont b;, u de nature a réiliaufL r «ncoie 
renlhousiaaiTie du pub'ic anglais envers 
notic éminent compatriote.

Un conflit judiciaire 
à Matane

Deux juges siègent eu meme 
tjQijis tour juger les 

plaintes sur les listes 
électorales

Conduite scaudilcuie d uu ma­
gistrat dï d.strict à l’égard 

dua j i<e do li Cnar 
Supérieure

tl>r|«évhf *j éc.aie au .SoLCil.)

I.in.c ki 24 avrJ.
fiai pasit cm auj vjr i’hni un cbasc 

vr:«i uci t c*ir.»«)idm i r«\ No-isatsvon 
loi>i nn *c«n tide judi- * rr. 1> nx grr 
aiAgcul en un'* ce \ r*ps pour co’endr» let 
plaialca su sujvt .1er ILtc.s éleclot*!<•. Lh 
l.u pni r.t fo. m ïîcn e il qim le magistrat 
«it «listrivt n'aura le doit d Vu tendit ce* 
|vaU-l't *n rp.Vn l’atnenct «lu jugi*
Ur# U» J ig . est en ce n ornent au ch»? I eu, 
v«nu ex »c- «■•émen* pour entend ec tp’ ;n 
(e« lYu.Unt c » temrip À c magutiat de 
«lis r.ct e < g \ la ncr.;i h* rca M a ’ s.. c 
I* u:- entandre ces *.< x

? .üs m r*i parriife infamie n’a*!4 
e ». un s? | o « a d« i un pari» t*o itique.

%*, ’e » j* LtK 'r e«t à « ;i et fait
d g • . nt ’« • «Iw>« • à îa grai. U suüsfac
i4.* i du j ul .cl Garvn i-x •- • »* “il »> a

Une cri car typographique s’e^t glissée 
dans notre «ompta rendu do la dénioustra- 
tjou l’arc Sohiner, publi* bai. On nous 
fait due «jue l'hon. M Marchand était 
entouré «le “tousle* raniidats libéraux 
du Dominion. ” N u> HVtons (crit . “ dt
tous les libéiatix «iu «Lstrict de M on‘a cul. ’

JOLI MARIAGE
t.«-main t .. D Li.*»i;i«juc, à la tlixpclle 

St I «mille, -x « i 1 eu le ni. r «a< du cnpt. 
Jo*eph A W Label, seciéU’i- paiti.aller 
«I* l'honorable président «lu beuat, avec 
Mlle KiMie lyinoine

Ia b rédicliou nuptiaV actédot ixjc par 
M. i’abbé Lucien Da -vreau, «m- ne it.«u 
\ dit, c« *in geim .tu «1 » «."allé.

No.it are at- d ‘ l" . -léni u.- 
re':^i» -«e, M. e Mui.‘ Lslw-l, M le \ na 
M Tu* L“ÎkL M. tleo:^*- Leb-1,‘ . vo.u. du 
I «smwi! , >\. « t Mm«- IVnct A gt ■. M . 
M.r.cet Mlles rD. ‘.cmoine, V*. il Mme 
T u. Umoine, V. L'*tn.* 1. mo:'% Mlles 
M im Lox «C et UUurhe Leur » t et j îu 
ateiira antre* parent* et :»n-i >

Hier apiè« midi i ft I a : Kiontenac, les 
amie du capiuinc !«.• ont piraerté nno
r.vhe bourse k i’occaaiou de »oii nisi .ag.v 

)‘! •ieu’i lantéî oct ét propeeées p^ni 
le 1>oi h ur do notre j^nn* an.».

L’heun ut couple c^t [«arii apiè^ la l'été- 
monic pour un voyage ..ai * 1 Oiott. No# 

ei Unra so Sai'a le- a - emn^giu-nt.
De noml>reux et r; ' -** - nt éré

rfî.'rts aex j- m'-a ép -i r.

LA GRANDE P ^ r 
• > * i ...

1^ \ iblic québecota «b ira i - '
m.-awa au H ba'.aiîlon qu» lu * *

ll'oevaa oO d aaeilter a une îi j •«*
J parad., qui a :ra lieu A i’Acelém»* dum.t

uae sc - aine. Lee ei**iofe(a comta»o o"0rt 
e )0 mai au Ob4» e «u Fioutemc. )••« »*• 

t«idMv rscan*. dr Nre* York et de B *UUi 
ser<>r. ée loule b*»« i‘é e» feront nn tP«*t

l. a reconnaissance de St
SauTcnr

A. LE MilRE PAREHI LOpUMS 
PAR 2, CCD IERSGNNL8

Uoc requisition sfgie 5 par 1,80) 
roms

M PARENT ACCEPTA LA 
CANDIDATURE

Une Uémonbtration enthox
•xasto

Jus division «le Ht Sauveur a été, hier 
-mi, témoin d’une dén.omlratiou ou run* 
ni mile «n faveur «le la candidature de Son 
llouuewr le maire Paient nvalunit avec 
«Vtilt.ounaamo le la foule Nos amis de bt 
Sauveur oui voulu d un seul coup coupai 
ea ailes aux ta oulars co'pot lés par M. 
Marsan, ses quelque* au.is at sou journal» 
4 savoir que M. Parent o’eat pa« le candi­
dat j >pula<ie par excelUuce, le véritable 
ami de la classe ouvr.àrv.

L'uaieinblée a eu lieu sous lea uuspicea 
d .i < ub Laurier, don», le président M. le 
Di ( du-, aprt** un discouta a remporte 
p e, a pi«* e.itc .» M. Parent une r**qui»i» 
tu n sigueo pu pu-* de deux mille élei’teurs 
d - la diMsiou. L» Dr Côté, au milieu des 
ACclaniAtious eu> houaiasten de la foule, a 
proclamé ce quieal ItU'Itoute1* le« bouches, 
q e M. Parent a toujours été l’ami, le 
prolcite t de la cia»*? ouvnéie el specia • 
nient de U |K>p lianou Ue St Sauveur avec 
aqueile i« s’est identifie depuis une qu:n 

zai.ie d'aimées.
M Parent, appelé à grands ci is, a r« i 

ne oval.on ccin.ne il en reçoit ciiaque fois 
(|Uii se p.éaoitt j devant ee* biav's 
électeurs. Il a été pendant pluaieuia minu­
tes sans pouvoir se fairo eulvndie tint la 
fou e t-ympalli que l'uviolama t.

Dans un «l.scoiiia «i’uua demi heure, il 
rcmerc.a a populatioa de bl Sauveur de la
m. 'utjue d'iatiiiK- qu’ei.e venait lie lui 
ténio gner ainsi que 1«* Club Laurier qui 
avau j>ri- . initiative du la leinonsUat.ou 
en Kmi Honneur. Puis il déc a:a que la 
) r^aente lutte était moins un«a lutte poli- 
tique qa’uue priie «le corps entre le maire 
de Québoc et M. L. P. Pelletier, !e procu- 
le.ir généra1. M Je 1 attends «le pied lermo, 
ajouta-t i1,* t je voudrais qu’il fut lui meme 
le candidat au ! eu de* faire de M. Marsan 
une \ ici.mo. M. Pelletier a voulu m’atti* 
quer au point «le vue mun.c<pal afin «le me 
déiiui;e commo homme politique el cela 
depuis plusieurs année ; mais la brillante 
démons’ruCon de ce soir, vos acclamations 
et voire enthou*iasno me démontrent 
qu’en celte circonstance il rcuvaiia moins 
que jainaia”

M. Parent dit «nsuite qu .1 s«* piéscnte 
tomme libéral, ce qu’il a toujours été ; ni!* s 
il en appelle à l’asseinbleu pour savoir si 
j «mus il a demandé u un ouvrier sa couleur 
politique loi «qu il a pu 1 aider et le proté 
g-r durant s « carrière. Les ouvriera l’ont 
toujouis trouvé et ils le trouveront encore.

11 a en maiu une let re d Ottawa lui don­
nant « assurance que le pont commencera 
bientôt à être construit, et s i a accepté 
d être l'un des directeurs do la compagnie, 
c’est pour voir aux iutéiéts de* ouvr.ets de 
bt bauveur en cttte affaire.

Par délicata'se, il ne veut pas parler de 
M. Mars «n, qui est ub ent ; mais il le 
rencontrera et le feia alois co inaSlte te! 
<iuTl eot et démontreia qu’il n’aat pas l’ami 
«le l’ouvr er.

M. Parent remet à pl»a tard la diacus 
sion «lea questions politiques et termine en 
déclarant qu’il accepte la candidature.

D«s d. CMurs furent prononcés par MM. 
A. Kobitaille, Lui Cbouinard, •tc.,at l’as- 
temb.év- se dispersa eu acclamât.t M. Pa­
ïen’..

Saint-Sauvour

Admissions importantes

M. Marsan, le prétendu candidat de* 
euvr er* de bi Sauveur, est for^é d avouer 
qu'il a fvt travailler de pauvres colons 10 
et 11 heures pur jour j«our un »ala*re maxi­
mum «le 80c. Il ne nia pa* non plus que 
quelques uns ont reçu beaucoup utoiua poui 
«e » ravait ardu.

li a admis «gaiement avoir refusé d ag r 
comme secrétaiie de la section Nu fi «les 
journa iers de nav.re ù moins de $50 pat 
année.

C'en serait déjà assex pour éditnrlcs 
ouvrier* sur la sincérité «t le dévouement 
do M. Marsan pour le travaUlaur.

Nous «avons iiiAinleuanl a quoi nous en 
tenir aur le compte «le M. Marsan : il n m 
tou joui a eu en vue que son interet person 
nel et veut aujourd’hui se servi» üea ou­
vrier* pour arriver à ^e* fins.

M 11 » il y a plut M. M xr>an est l'instru­
ment d’un paru, de mima ires ennemis j iréa 
du travailleur. Voulut-il le nier que *■* 
conduite et celle «le son journal le confon- 
«trai>. Ses entrevues répéléas avec certain 
miniè re no ‘•ont plus un ►ecret et son jour­
nal e*’ devenu un organe conservateur si 
nous «n jugeons par le lou des écnls qu’il 
iu-«*re quotidiennement.

loi ma-s» de* ouvriers, croyez m’eu, M. 
le redact eu , eu a par détails ia têic do ce 
vu'gnairc hâbleur.

\a‘ 11 mai v< rra la fin de 1 » petite comé­
die qu’il jou«; si maladroitement et de sa 
arr « re polit «pi .

Un ouvrier,
«le bi b cuvtur.

Repatriement et colonisatioii
Au Lac Saint-Jean

89 familles canadiennes du Mi 
chignn reviennent au pays 

se fixer sur ies terres 
du Lac St Jean

M. p i.é Dupont. l’uRc.it de colonisât i «ni 
du chemin de frr du L»c 8t Jva i, est de 
retour «lu Michigan ou i; était alïc rencon- 
tie« un itrlain nuinb. - «Je famil ea cana* 
di nota de l'Ouest qui défirent retourner 
a.i j**y* ol te fixer sur tes terre' nouvelles 
d*’. Lac faint «^e^P;

!<c gouvti nernciit L«1 rxl lapatiie ces 
iravet fi*»n. let canadienne*, à *e* propres 
fiai», du Mu-hlf .n « V éb*;\ do h la c-om- 
pag e «lu chsinn de fvr d tj letv'c • » «lu 
I «- bt J eau en prend U chaig* oil's 
fr n.p ttegr.itu.tentant h t«>« tour jufqu au
t su .lean.

superb- ««.'«v Ua r*>a.xê A* U 
car a-n.

(VIS «*« u«

'' ! I Mp -nt a fi« lenliou de mener tout * 
« o« f . ♦ * a 1a K v iète U U l’.| . ‘ u >1
ç-j f . '« r « n« J*dm c*j o-..»- de «e*
U . tu » i «pairn'-s.

3JCCc-8 TKltTRAl
•• Mj f< :e»d from ladia a Lit one 

autre salle ootthla Wr ao r. biu«àrea«ent, 
«atte P éi-e «m vaut réel»• men I la pe ne 
Noua aven» la.'cmen *t> A»em blablaréga.i - -«
C’a été un accès «le lou rue du coirni'oce 
Bxeutàlafia. Lbyi*ocoiidiiaquo le p.us 
invétéré y irouvtiaii i.ne car* infaillible.

Jamais «omrdi* plus asiniuaole, plut 
tpli ni elle, p'us aiu saute u a été docuée a 

A jadémie de Mus que.
Et les artistes «scellent dan* leur «é • 

i j«pe« l«f. N<jus vou< nous naJrc j< aticea 
« hauun eu particulier, ma ■ i •*|»aca u* uo« a 
lu permet pas, et d ailleurs noua serions 
f >roém«nt obligea de nous ré|H-tei car tous 
oui joué a Imiiabiim-nl.

Dei nié i • i^Neaeutatiou ce soir. N y 
manqti'x pas, vou* le régi clteriw»

Succès à P.iris

D uns industrie canadienne

Lut» «lu départ de Mile Vict -na Cartier 
pour Paria, oii elle allait compléter ses 
étudia musicales sous la UincLiou des 
maîtres françii», cette demoiselle appré­
ciant la qualité eitis que du piano 
M Fi .Ue *’ se fit cxjiédier uu «le ce« inslru- 
m nts à Funs.

Depuis sou arrivée dan» la capitale fran- 
ç «isc, ce j» auo a été l’objet de l’a 1 mira lion 
des piauistae et «les fabrioaixlt du pianos 
parisiens qui i’out examiné. Ces incs^ eais 
n'ont pas été peu étonm^' de ooustater qu’il 
•Xtstâl au Canada Uü piano possédant de 
si hautes qualités Httisli«|ues eu même 
temp* qu’une fabrication si solide et si 
ao.gnee et plusieurs d'entre «ux ont air ssé 
U Mil* Cartier dis letues très élogieusea 
sur le comp'e du piano “ Pratte ’. Nous 
publierons tous peu de* extraits de que.- 
ques-uues «le ces lettres.

Il nous fait plaisir de «.onstater le auccès 
d’une !o«iuatri« artist que canadienne â 
Pari*, la ville par exiellence, ou sont con­
sacrées les repu)alloua en matière d art.

Ces appréciations de» artistes parisiens 
ne font du reste que corroborer !a haute 
opinion qu’ont nos ai titles canadiens du 
piano *' Fi alto

NOS PRIMES
DISTRIBUTION

Lea gagnants «loinicili«-s dans les quar­
tiers Montcalm et bt Jean liaptiste p« i 
vent réclamer leurs primes ce sou de 7 h. 
à 9 lu chc» M. Eu g. Leclerc, 198 rue D Ai­
guillon.

C-ux «les autres «juartier* n'auront qu'a 
se pnsenter demain, au bureau du 6’o/ci/, 
de 11 h. a. in., a 4 h. p m.

GRAND SUCCES

Dan# le traitement d • la coqueluche, les 
iuèr«*s de famille emploieront avec succès 
le BAUME RHUM AL, recommandé par 
tous le* médeiins.

Agents à Québec ; W. Biuuet A Cic.
Eu vente partout. !7 28

1/C ‘Q i ur«»” enlr v
I#*ir■■ »t i.»r ili-pnraltr--
tb i Sol «.. v • ».»u <

p,„( , 4 1.^ |.
tout » infl •nima 
lik'Ut.

Assises criminelles
CONDAMNATIONS

Le terme des assises a été cIqs ce matin.
Féval, 1«ï jeune fraisais convaincu de 

faux, a attrapé un an de prison.
Ti-rime Thibault, cinq ans de peniten- 

cier.
Procès «1 Forgoes et YV soman remis au 

pruliun terme, leur avocat l'hoa. Ch. 
Fitzpatrick, retenu a Ottawa par ses de­
voir* «le ministre «le U Couronne, hj pou- 
vaut venir & Québec.

L’UN DES QUARANTE IM- 
MOKTüLS

Nous aurons au oommeucemjut de mai 
la visite a Québeu- de M. Fcr*!inand Biune- 
tère, membre lo f Académie frança sc. H 
douneia piolMiblement une conférence a 
ruiiivetiutc l.a val.

L«* Quickcure (ou Phon«> Barium)c -t em- 
|»l«*yé, «*t approuvé pa? gi aud nombr*- «1*- 
iiHHit'ciQR et duntistf'h. qui f«»nt o»Hayé, «*t 
qui m‘1 leniiont au courant dos nouv«*ilox 
«îéc niv hi i‘*m «1-* In t*oi«ncc niédicalo, atin 
«iV‘! ro ou état (!•• lutter «'Jiitro lo»* nou- 
\ el Ici* tualadioH dont l«* uoûibr*' va î?iui> 
ccsbO augmentant.

Jeudi et vendredi
Vente de jobs à des prix ndiçules

A La QütBacotss.
Voy»* l’annonce.

Belle occasion
Nous voue recommandons la jolie maison 

que Mme Vve Tiiomas Thibault, de Mont- 
magny, offre a louer. C est une occasion 
unique.—Y’oir l'aunonce.

Avis
balance du fonds de banqueroute de 

chaussure», au No I4ti rue St Jean, doit 
être enlevée à U ti.i de la semaine. La vente 
se terminera samedi soir.

No retardez pas si vous avez besoin de 
« hautsiires.

Canadien? avant tout
I/C'' droit* sont augmentés sur 1rs tabac» 

étrangers, cola va donner une impulsion 
inconnue jnvqu ici a la vente du tabac 
canadien.

M D. K. Fonrn « r A U<», *253 rue Saint 
Joseph, mmufacture le IJ. A. A. A , un 
Holden Leaf, cul J lu.!, tout de b-au et bon 
tabac canadien qui vous a un atome et un 
g«'ût vraiment délicieux.

Le Q. A. A A., lo Que nel, le R >uge et 
Quesnel, le Petit Rrigc si lenommé A 
Qtieb-c sont de* tu)»» - uatarels de pre- 
nilère qualité et intérieurs »« au. un.

Estayez le» et von» nous en «lirez «les 
nojvc r .

Erratum
Dan* notre numéro du 23 de ru «i, nous 

avons annonce que le f-nd» de faillitt de 
M. D.irv eitu avait été vendu au Syndicat 
«le Q lébe j nous voulu ni «lire <ct nou» 
comprenons connnent l'«n* ur est survenue) 
le fonds «le fxilbt» «le M. U. Fe« lenuetUie, 
vendu au bureau «le M. <•«•<> Du vein. 
Nou* c-pérons q«io M. Barreau coniprrn lia 
f*u i èinent ce', te erieur.

Pour la Pentecôtd
L'oiganiste «U l eg i'»1 de la Cor.g. ég.xtion 

àblKoch, M. Léon D«s«an«, t-»t active 
rmut <>> copé à prépare i lexécution «Pane 
très be 1 - met»# a qua1 te von, el orchestre, 
écrite per le TcgreMé («••» Anioin D.'-sauf.

Cette n«‘S*e sert «lo >ée le j< «r «le la 
fèlo de ia P «il ««'• e, «t d gra-.' 1s ptépa* 
r.uift s« f« ut p*' r dwiinri â c. t*.e zo.tuuité 
t it t’ét l.vt «»♦*• n «0 e,

âne V>nf« sans r serve du f.mda «le rom
i't ro dr H", ig A Co , a l eixTtèrt, tous 

. 7 b. b J.

RoonaaisSDnce
A St AutoiwC de l’.uloue tour de. s guér: 
«ou» cbt-uuea as\c prviucae* «le fitir> 
publier. Mute 1* B

Le meilleur remède pour lo» cors
rat i eitra< teui des ova de Putua««. Ua 
pidi-, oati» douleur, s««u ecUou e*t vranucut 
■accvei leuce, o'e»l c qu* vous «I roui t«»u* 
•eux qui font « •*ay*. Il vou» deb «rru**e 
le» douleur» de* cors en vingt q • r«ï 

h ure*. Voi a ce qu* fait le Putuam.

Un hôtel à St Hoch
O.i agite de nouveau la q..''*tlo»« delà 

o« nsuuctiou d’un gicxn i hôtel 4 Si R »ch.

Orave accident
Un noimné Napoléon Fiechctte, «lom» 

cilié Ne 242 d * U R-ine, b’c^t gravement 
bles&e tu faisant une chuté d une «Jouzuue 
de pieds Le Dr Jobiu lui prodigue sec 
son.» el eepère io réchapper.

Demain
Ne manquez pas «i'al’er voir les jobs 

ofleits
A La Qi i.he* oi- r.,

155, rue bt Joseph

afNoti* département de camisole» po.ir 
dame» est. au complet. Nous avons un 
giand assortiin-mt en coton, laine noie et 
cachemire H lie* bas prix ; c est un dépar­
tement auquel nous portons une attention 
.-pe. i «le.

Faorv. Lépinay A Krkkk.
7.8,14,15,21,22.*28 29 *v.

Signor Foli
Québe aura sou* peu ia visite d’uu ar­

tiste qui j->uit en Emope, tu Angle'erre 
surtout, d’une réputa'ion unique, Hignor 
Foli, l’une «ie* voix de basse le* plus remar 
quablcs, depuis le erlèbre et legiotié La- 
biac-ne. biguor Foli es «loué i’fine voix 
d’un limbic magnifique, d’une ties grande 
richesse et d une puissance ému me. Celle 
grande voix est, cependant, si parfaite­
ment cultivée que l’ait.» arrive 4 «les demi» 
teintes d’une «iou eur exlième. Madame 
Adédna Patti fsopranu), madame Patry 
(contralto), Louis IWves (ténor), Charles 
Saulley (bxiytou) et S gnor Fo i (l>a»se) 
sont les plus remarquab es artiste» «|ue 
f Angleterre possédé ; « n fsit, ce sont cinq 
artistes qui u’ont pas de supérieurs en 
Europe, si toutefois on peut leur trouver 
«D» égaux. Signor Fob e5i tellement ar­
tiste, sou taleut est d’une si grande sou* 
plesse, qu’il est «g« ement h fane daus 
l’opéra, dans I oratorio el «lain ia romance. 
Dans les nombreux festivals qui o .t lieu en 
Ang’eteirc, & L a ires, Leeds, Birnimgham, 
etc, signor Foli a sa place marquée «l a- 
vance et le succès n’est pas complet s’il ue 
peut y prendre part, ba vis.to a Quebec 
sera appréciée, nous n>n doutons j*hs, 
comme ode mérite «le fêtie. Ceux qui 
enlcudront 8iguoi Fob am out la sutu-fac­
tion d’avoir entendu 1 un dos pins pu.s- 
sanis artistestes «.ou<«iruoraius.

Société médicale de Québ3C
luv réunion mensuelle de oetle société 

se fera meuredi prochain, le 28 avril, 4 
8 I». 30 p m.

t’onfe-encier et sujet* de discussion tel» 
qu amiom-és a la demiere réunion.

Par ordre,
U. R. Paqi’IS. M. D.,

24 cl 28 Secrétaire.

CV Los Importation «les étoffes 4 rebe* 
toinay

hautes nouveauté».
7,8,14,15,21.22,28,29 av.

Faveur» obtenues
E - connaissance h bt Antoine de PaduUC 

pour liés grandes faveurs obtenues.
Mme A. A. U

Mi le remerciements à Si Antoine et 
St Joseph p«mr une faveur obtenue. M. A.

Avis
Nous attirons l’attention du public sur 

l’annonce de MM. Piuueau K, Kirouac a 
l’occasion de la premiere commun.on que 
nous publions duus nos annonces.

On demande
Une conturnuc au No 40 mo Des Car-

1 lèies, Uap.

L(* “ QUK KCURE a fnii dinparaltro 
très vite un furoncl*4 très douhmreux. Il 
m n égnl,k!ii«mt soulagé immédiatomont 
«iaiis une aUa<juo do rnuniRtisin»* uig i 

J AS. ( LLYtu».
.4v «WRt .

Vin St Martial
Nous avons ri«, i notre vin 8’. Martial et 

nous aointm* heureux de pouvoir r« mplir 
les i.o>nbt euses com man.lo* qu« mms avions
en mains.

Die» 4 qm-hiues iours 1s marché de Qué­
bec “fia complètement approvisionné.

Ce vin est fabriqué d’après le Codex 
français à Limoge*, «ians les dist.llcries A. 
Mou peut A Ci«\ Même les extraits médé- 
cinaux qui entrent dans la fabrication de 
ce tin sont prépaie* et <h«tillos au même 
lieu. Afin que meseieurs les médecin» puis­
sent en toute sureté rec «minauder ce vin â 
leurs n alaies, rous en donne i la oo;n- 
position au sujet de laquelle i. »* ‘;ôûou«. 
une analyse impartiale

Vin de firenache
Extrait «le quinquina rouge.
J*olo*aba.
t.ila.
Coca.
Or&ugc amer.
Toutes ce* subtances en d«!s proportions 

particulières aux fabricants. Aucun fabn 
cant n'a encore donné pareils detail* sur la 
composition intime de leur produit

Le* hôpitaux dr» Pans font une o *ii»om• 
niatiou extraordinaiie de ce vin St Martial.

Sa composition est lellempnt bien coor- 
dourée q i’o.i peut faire partout co que l’on 
fait dutiS lès hôpitaux frau<, u* en aj >nt lut 
les hypophosphates, les phosphate.*, le f r, 
etc, selon l«» b.soius particuliers. Eu un 
mot, ce vin e*f éminemment supérieur 4 
tout autre produit similaire actue lemeut 
sur le marché

Déjà plusieurs mé«lecius le recommandent 
hameintnl à leurs ebeut*.

A Tôt a* vint A Cie.
gfiff^Vingt ein^ couturières sont instam­

ment «b main! é ?» au Syndicat de Québec. 
Emploi immédiat en s'adressant au maga­
sin n ême coin de* rues de la Couronne et 
St Joseph. 28—31

s linnor
ch*/. Fagi.y, Lépinay & F.ère sont de plus

MARI&GE
CARR »I.t. UakliR W—Mariés, .1 l église 

St Patrie', le 27 avril 1897, pirlorév. 
Paul Carbrav, C. -S R . fiwr* «le la ma­
riée, Alfr<»«l Carroll, ecr, de Montréal, fils 
de Michael B Carroll, éer, d«* Kaniourask i, 
à Mlle Fiâmes Pau tna Caibray, fille de 
Félix C»rray, écr, consul du Ponugal.

SERVICE ANNIVERSAIRE

L* v»rr.ee anuiv- rs. r* «le Damas? Char 
le. M ««SJ sera ch vatv dan» I ég ise Hunt 
Roch, jeudi 1s 29 courant a 7 h nre» 

Parents et am • sont prié* d’v a* i*tcr.
27 —2fs

— Le S'rvi.e ann vfita’r.
K*n . il »^ia chanj*-à la lli 
je i d 5 hait heure» du iiotii

«me
am

D. ARCANE)
Coartlffr, «t Llq u

dMffur

fciwvipa sp- laie «lèit d» : AglYTl»1f* 
i’affair-»-. •!•* ''■’■94 d léujljii* rxt i«

a i «'•'«> *i)3 «st de pl i • • û i I a "g 
p irvo.r. a il a i’i» o v'j e* d a ,,.i «u ' 

«1** banq U’ -* «■ i ' val-* ir j‘lx t >ut ji aortju 
lûtérot ad >iè » ü* do;>d:*.

BUREAU

14, rus St-Pierre, PIjec

Avis de dhidead€\

Dam* fdffalm «io
Giüeapio <fc Cio.

51 arcbau i- d Qu. .«» • fa - «
Àvo* e-,! par hi ni * *;it d »’«i«h q f i • 

promii'i d (lé.ru:or b «ri • eau «!*' « «►.lo a 
tl'»n h ‘■’ô préparé on «• »!!<* alTiiro.

Co divbleuil * ^ora pAyab ** «i n«>' ra b i- 
r mu l*» r«io S’ Pierre Qu •» *«•, le o * a;»: « 
le 11 mai b* 7.

i'ouro «>i p > ti >u a i «üt divi tond) de­
vra être prodei ♦* avau* lu -l.t.* «I e

LEE Al \ LE A IA8CHER-^U.
( ’ «n lair M-fiyudio* 

Q;i««bo(; li7 avril 1 *97. If
r—--------------- <■ ■ ■ ■»—«- 'fNv

Représentation spéciale
ACADIMIE UE MUSIQUE

F. W. LECLUK ....... Uoprôsentaut

3 »oîr§ aeu'oment—3 

20 — 27 — 28 A Vil IL

La plii'- gramb* «•«►tné ii.» «l»* l’auii ♦*

JIv Fri 'iid From Imliii
Amusant ! Désopilant !

Ini m «•<! mt onu' ; it np. -' ^ - immcnft-‘s 
ëu<*c • - «i N«‘\v- loi ü

Mat nié©-p'^*.al * m^r-t ' ! à J h O.
Prix : 25c, 50c, 73c.

Siège* act utdViin-u! *n von* - au o n- 
t r«do -lo .* A«-atl.V'ilo.
avPn» balue attrH‘**i‘ :i Min?! rcl.-' R. 
C. A. _________________________ 22-

CHEVAUx"a VJNDPwE — Qi'*l
qu » cil» vaux «lont non» ii’avoii* pa , Le oin, 
en excellente «oneition. Sali- ser a la 
(Ju:btc District A* i«/«'uy, ra.- Si Jos p’i.

f

F. A. MERCSEU
JVOTAXiCEl

135- RUE SAINT-PIERRE -125 
Argent n prêter anr byp>îbiti> o: M 

biilct promisolre a laVilo o' a ài 
oampaga»

Avis do Cjüioa
* l’affxlr» dg

fil. Ji. MSTIIOT.
rtt U>< L d*» Lu *i « o%

A« a..-d i I i»»t,
luesi abl

faild n >T* a fxl* «>n*i t>.«A
. :i . ■ t> • l îli • • «le to«* > . « au i- r»

1 at a i»*'t *ooa«-*> aya il rôc.vûa- 
:iv)a* «contre (•'**. lo - u.«a a »ut roq'il» 

s 1 lo* oro l uire davau^, uou* ta p.ua 
t i o* isl*.

PA H A DIS A Ji)BIN, 
Ceo^iou i.iir«»»*8ya11o». 

i .-i i : 41 r i^ D.i.u«» is;«».
Ba i** • d • ia < ’i«i d i K •*) il!» i 
Q i 1 © *, 2H avril 1897. 2f

VENTE A L'ENCAN
Par J aequo a A O._______

Magnifiquo logement à loa3r
Jolk réald s

M « iniiairnv. u iiroximlt * d«* r« irli • • ot de 
m g.\re«î«‘ 1 lut reolomal. «’«mitMmnî dix 
huit upparteineutB av»»ct« r le »* «of«»r! 
d Pliable ; eüdi'dt isolé • t p > n «i • vue 

I ve ■
saieoii ilï*t«'\ *>u j our l'annee, fi e »ti«l m«*ü^ 
nce faeilet*. S a-ii u »

Dame Yv I HUM AS TilIBAl LT.
22 Js Monimagay

1—1 I ni !■—Il ■■■ Il II—» IIIT- ----
Ma son de pension

MmeOetava» Déry «le l'nu i« :me Lor ‘t- 
te ü>rès Quebec) in orrai' eea Hmifie1 le 
publii'qu ell© va «civrir «vatn» 11 p.ochaln 
I«» 2 mal. tin«* maia««u «le penshm au No ôJ 
rue St Jean, Hto-Vllb* Québec.

2* Si

o.tli t ri j. b sc lit 3, *4119 7 glftiff

j2Udi lo 20 avril, a i i». 3J au inaga-
^ . « c Du ne* Vve O Ko «r>je# no 9M 

ru* 8’ Joan.
\ ; - • Damo

\ v ( ». K i p*. -le v •u«l i 1 *» i ati jeu -
1. •j« « ,i ; i u :i) j» i.i. .«-♦ « i :iri<H0|i|

> ) > ’ u > Jca j. t » il le h » •.. «le c«>ufi- 
et g i . jreadu m ig «'«xnpre- 

u.i .*. i>i - ucrerlo . b<' lu-'imièro,
Xr, garl * s »! il, eUH<ugn«\ * Blind 

«•ha-«^i .au *i q i d«| ue ni * i > > ' «1*> mé- 
n c ■ a it. i* .1 «mu .i t.«» l••tf «V'hAi-

• • de ' i - v I n ‘r. t •«!'■• '• «' • \ ca lre**, 
et 'inu rpiai tittS «l'au*t«*s « (Te

L ‘t 1 v«*n«tu absolutn-' i '•au-» réaer*
v * «*t v i-ii.i.* j .*udi matiu du 9 h. jusqu’à 
l’heure «b* la v «'ate.

JAI UE

Un P. H. B-uT ü
* «bMiiéna;?© au No 2!«i i .i**St Jean, 

d él îpDOlie tLl. 83 1a

On domp.ndv
Ure «-(Hvaute. 8'adr« ^ r au N » 351 rua 

81 J eau. 7 jqq
jh n _ g. ..*» j*r* *** rsram-VAMMMBa*

On demand)
Lu ta. a K.i ; «‘'i -u^e ed*

1 I ■ ; « •. : » s a il'" - fl u • S( )LEIL ’
21 1s

Ou d am an do
Un b«» i « ««Mi n sa In ingîais e*: la 

frau, i- aynut déjà 'erv 1 «luis le ooua* 
m i .•(*-1 ep «‘«'rit*. a ir<*-«‘i au No 2L) 
rue du li *i. ot Uooh. -7 3Ü

On dimand)
Uu a-- «* avant un «• ij- il h» deux à

tr©:* m I «' i . i »1'. i >u fai «■ le c »m - 
ni ‘i-co « • ta .«•«•! Iva • o-i gros. Adra** 
se/, pa 1 v P. tr. ) 1 u!'-m u <1 u BolelL

2i :>t

A vendre U I hi gsy j b »'i(.n avec fx- 
iiaux, et ^ «: i» mue, | .«•. i ; *» co«iv,rtU- 
r«* « t l>«« rtu-i n « uir, f •• ••'«rr «1«* la
nt ;«m! V •- l’i \ 5?*. ► 0 f S ► dr»»
»«•« .vu N>« !4-, :u-H h -i, «* i a J »»eph 
C'1 n, c* :.*.*., p «ot ■ Lui j e d«î Québec.

211*

er. ..
c c;I<rr^rts 
relent su 
«*.«

ï île traite-
k COAS

I k cutxt'?, 1rs 
<** i

t Irlxgl
«p«*..I A V 4V. -« V* a

M m d *d

M f JIN(»U A^ l»rie ses amie «'! Jo pui-bc 
♦‘n général, (pii «lé-iren' ai *1:' «1«3 b « "uer* 
phot arrapiii'M, d * n * pa^ oublier «l’ail«fr 
lui ro «Ire une tisit *.

sldX’IALl TE : (ffo'ip.» «le famil «le 
t(»ut«* grandeur, club», por: i ait * au «‘rayon 
©te. Une rédu« tion e«ra faito pour io

lenipH do la premier»1 communion.
T«» i*es U''ph'uto^! apiros r >u! garau* 

lies ci -a* i^fai cantos.

242 Rue St Joseph.
Bloc Roass?» !, St Rocj

27 lin 3f-p-s-l-ni- a.

Pour Ufdte curation nous at* 
tirons ratteution il i puhlio 
sur notre choix varié d objeta 
de piété ; livres de prières et 
chapelets en tous ^..‘nr«?s, i ma- 
geri<‘ fine, médeilh^, statuet­
tes, me laillous,croix-reliquai- 

ca diets, etc.
1 ne visit»e est respectueu­

sement sollicitée.

Pi ünea- & Kirouac
rue do la U r» b /1 qj d

EXPOSITION DE 1900
Si voUm v - «u;**z •> .i«Mi.'-'r «•* vo.i- a 

aurcr «* v «ya^re. Ioj- ‘; uL u'h * e, »-t «I'«‘m- 
tr«*a u l’Kxp.^irdon U»dv»u-. 1. • *i«' Pu .us. 
eu 1900, a« 1 •*« ez-vo'is u

Tho Franc a.’Amc rien n
Tour*st Co..

12»' W. 2‘t. i sti. N v \
Ver-c ai * u le in-m ««14 ou L ‘bd-cnadai-

r«'«*.
Ag«'ii!« àQu«*bc • \ J. H J.c/arô, 701

rue v a r .i . •
A Mon léai 1. Doiatîic, 2) rue «Saint• 

Ja« j « *•«*
Ai. .r«;('.i I : J. D. I hemic-.s -n. P. O. 

Box 52. 21 a v

Avis «?st p>« lo préicnt donné quel» 
romp < / c «I • < h'-' idi) de fer Québec. Mont 
moreiit y ot t’il -r.« voix s’adt •■«•«pra au Pai« 
lemer.t «1 i C’a «n i » à sa prochaine session 
pour obtenu un a te l’autorisant à augmen 
er son '.vpitM Lac lions et a amender scs 
oov« n «! cm lire des débmtures

A FERGUSON, 
Piciirsur «ta U D- na'i«lere,isr< 

Québec, 2 mais 1897. 4—jn«»

I c té

- - : r ■ Wi
: liie®

k „ ~ f- . V'

\ r( )YEZ ît ce que votre nrchi- 
V tivto spécifie les ^radiatdurs 

“«SaÜord
Us sont les m ill» urs pour 

chdUliage à Beau « baud » et h la 
vapour

DECES
Mo s !.«* 20 courant au niuiin rst 

décédée M iry Uo«loy, native du (ornfé «ie 
Co: k I «!and , et veuve de feu Edouard 
Mo».

Le< tm«c< tiiie* auront lieu jeudi. I.e 
convu• f imbiu paitira «le ia ià«ulcnce de 
•oit g n b , K.chard Bard«u, 102, (1 ran de 
A!«v, i s n. 80 pour l’église Pt Patti*.’» o* 
de 1» au ciinet .ère St Patries.

l’aren*- et amis sont re*|»»ctii«u«emcnt 
prié' «J’y asxislir. 2fs

(Ym»ts —I.e 27 courant, M *ry 1) herty, 
k I â^e «l« 77 «n*, veuve »!• feu John Coûte.

Le» fuiM iaifea amont ii»n vei«dr»di ma* 
tin

I>c « onvr>« q».ift*rx U résdsucs de son 
fil*, I» Dr C«outn, 78 tue St Ann», ft 8 h. 30,

i i»'p»etn»ossmsni 

27 av—Ifs

ti«Tf Si
P«r,*»it* ot 

pr «•' d v *»»•
Pas dr lleiif
Kir « — Î’ i*«i v 1», k 1 Je six 

a-’’. Mu'. Ac Antonia, «ü?«nt de
N *i • < > K i » . . • * l"««iJ d«* f «rue.

I . « iu un.éo jsmd )s 29 eo a ran’, ft 
4 heur'" u «>y te ?;t R k ..

Dkp.it «le U résidence «ta son per». 
No LV «î Ko», a 3 h. 4 * p. m. pcmi 
J rg -, •' K • i et »ie u au «•; uciièro St 
Sauve.

27 courant, » flt Rorh Je 
4 dé » cor J<* • ph A.ired 
r de livres, à \ êg»* Je 29

PAKA r 
Qu»br »
Parsd:*,
an».

Bon service et sa sepulture auront «tau
rtmtae P, I» 3) c urant

D4part de la m«lson mortuaire, 113 rue 
Des Fb*»é«. 4 8 h. 45, pour l’eglis» St Hoch 
et «ta ;a » i cimst ère 8t Ch»r|is

U r»oU ot am a «ont pi .4» d f as'«sti«.

l'rorur.'/ vou> un 
il lust ré.

( it:i1«>gue

Mechanic! Supply Co.
M^ucïS'. Pierre, Qu ébec.

nr « o ra

If SMUSMtiVK MEDECIN pratta 
q t m' a st Raymond, comtô do Port- 
uo d. lopuls 15 ans. é arjt f tc4 pour 

on • d < mt * d'nbandonacr «lo pratf* 
quorii'U «ampagne, «taair. :a o confier 
rua ^ : «» i >ie n in rtuvie iu «JVv'éi tança 
l»l *n ro«- uiruainta 4 «iul je p » a rai» oon- 
fl*’■ la co Id tion do m** livras ,o rna pro- 
Ptlé • 4'!•*« «omlltiona tré^ facile*. 
Rnym *n i p »'-••1 * roo familU» favor cou» 
v»ot, popu!ati«>n 4,00 » àrue»

P. s ,'onr touto? infoioiation» s’adray 
oet a i »«* lï-iga*' A st Raymond *»ù a 'i. 
f. Bôlan*( 172 rue St Joap. Québec, t 

K RT. M D.A E. HLBKI

2H ira
bt lUiytnoa^

Canada
Prorlno» «ta Quérioe 
Diotrlct «le Qu be 
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COUR
DE Cl ROUir

I } I>«) Québao
'TA VE LO R TT U,.

Ï>*tti»n4euf

EDO LAUD ANUER,
Défondêut

A .- p'ibdc »»t pa« le rréoaut «loané 
«i » ou v»m tu d un lir»*f «la Ilnri Faoia»
B -L * émané ta vlnir* «tauxta v.* )«*U' dSi* 
vrilor«:ra t, ta-> bieut». lueubies at «ff»tn 
d i déf»nd»ur «» *1* an Tertu «lu dit br»î 
»c*r«>n van J i» v*«ndm ll le acptlérae Jffrf 
«le mat p-«»' **ln. 4 ne*if batira» «la l'%-
▼nnt midi «i ; «i ............ Jqffif défani»ir,
•ituo h « N«> y <: • ia me \J'»rin, «^n la cltA 
«la Q i • *- i » 'l'-Man» meibl«*»et ar» 
f -tie. • *0-1» «n* “n <iu cbo*a! »ou« polft.

LOUIS I. HJlTRA’è, H.C. •.
QuéluM*, j* a« rti i8t7.

Lîrdmout Mla%ri 
TUiUic * ihàèm*

UanM II
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